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Législatives / campagne :

 Les partis politiques font valoir la pertinence 
de leurs programmes respectifs

Dix nouvelles wilayas représentées à l’APN 
au titre de la 9ème législature

Les partis politiques 
continuaient hier  mardi, à 
la faveur de la campagne 

électorale, de faire valoir la 
pertinence de leurs programmes 
respectifs pour séduire le plus 
large potentiel d’électeurs et ce, 
en perspective des législatives du 
12 juin courant.
Ainsi, et depuis Timimoune, le 
président de “Harakat El Bina El-
Watani”, Abdelkader Bengrina, a 
plaidé pour “la réhabilitation” de 
cette nouvelle wilaya, à travers 
“la relance des secteurs agricole 
et de l’industrie agroalimentaire, 
aux niveaux local et national, tout 
en préconisant “ la revalorisation 
d’un million d’hectares de terre 
agricole “.
De même qu’il a suggéré 
“l’accompagnement du 
nouveau statut de Timimoune 
par l’édification de centres 
hospitaliers et d’édifices 
universitaires”, insistant sur 
“la transparence lors de “la 
distribution” du foncier agricole, 
exprimant sa “conviction” que 
cette région, à l’instar du reste du 
pays “est en mesure d’amorcer 
le développement économique 
escompté au bout du prochain 
quinquennat,  pour peu que les 
compétences locales émergent de 

la volonté populaire”.
A partir de Ghardaïa, le président 
du parti “Sawt Echaâb”, Lamine 
Osmani, a assuré, lundi soir, la 
présence de candidats “jeunes 
et compétents” au sein de 
cette formation  politique, ce 
qui est à même, selon lui, de 
“donner un nouveau souffle 
à la vie parlementaire et au 
développement du pays”.
S’exprimant au cours d’un 
meeting populaire animé au 
centre culturel de la daïra de 
Daya Ben Dahoua, le même 
responsable a ajouté que “pour 
consolider la démocratie dans 
notre pays et restaurer la confiance 
des citoyennes et citoyens envers 
les institutions, il est primordial 
de choisir le candidat compétent 

, jeune et intègre”.
‘’Le député qui est un 
représentant du peuple, doit 
donner l’exemple dans honnêteté 
pour le bon fonctionnement de 
la démocratie et la performance 
de la gouvernance publique”, 
a soutenu le président de Sawt 
EChaâb, notant que le rendez-
vous du 12 juin “constitue pour le 
peuple algérien une étape cruciale 
pour l’édification institutions 
fortes et d’une nouvelle Algérie”.
Et de soutenir, dans ce contexte, 
que ces élections sont “l’unique 
moyen d’opérer le changement 
escompté”,  conviant les 
compétences juvéniles de son 
parti à “œuvrer avec abnégation 
et crédibilité au seul service du 
peuple algérien”.

De son côté, le président 
d’El Fadjr El Djadid, Tahar 
Benbaibèche, a affirmé, lundi 
depuis Tamanrasset, que son 
parti politique “disposait d’un 
riche programme”, précisant que 
les candidats de cette formation 
“veilleront à prendre en charge 
les différents problèmes locaux 
rencontrés par les citoyens dans 
toutes les wilayas du pays, et 
à les transmettre aux autorités 
publiques”.
Selon le même responsable, 
la participation du parti aux 
prochaines élections législatives 
“permettra de donner une 
nouvelle impulsion pour accéder 
à l’Algérie nouvelle et à une 
République nouvelle, soulignant 
que les meilleurs candidats 
avaient été choisis à travers les 
différentes wilayas du pays afin 
d’être “ les meilleures listes qui 
œuvreront à faire entendre la 
voix des citoyens”.
M.Benbaibèche a déclaré, enfin, 
qu’il sera question de “palier aux 
différentes difficultés auxquelles 
sont confrontés les citoyens à 
Tamanrasset”, ajoutant qu’il 
“défendra la wilaya à tous les 
niveaux”.
De son côté, le président du 
Mouvement El Islah, Filali 

Ghouini, a appelé, lundi depuis 
Oum El Bouaghi, le secteur privé 
à “contribuer à l’absorption du 
chômage”, estimant que celui-ci  
“ne peut être résolu par le seul 
recours aux recrutements dans le 
secteur public’’, arguant que le 
“pourcentage des jeunes dans la 
société est élevé”.
S’agissant des secteurs en 
mesure d’absorber le chômage, 
M. Ghouini a mis en avant ceux 
de l’agriculture et de l’industrie, 
celui de la transformation 
notamment, ainsi que celui du 
tourisme: ‘’Si des plans d’actions 
sont élaborés de manière bien 
étudiée et les expériences des 
cadres algériens mises à profit, 
le décollage du secteur agricole 
aura lieu”, a-t-il assuré.
Enfin, le président du Front 
de l’Algérie nouvelle (FAN), 
Djamel Benabdeslam a relevé, 
lundi soir à Sedrata (Souk Ahras), 
que la prochaine échéance est 
“une opportunité pour opérer le 
changement à travers la volonté 
du peuple”, prévoyant que ce 
rendez-vous se déroule dans des 
conditions ordinaires, grâce à 
l’Autorité nationale indépendante 
des élections qui veille au bon 
déroulement de ce rendez-vous 
politique”.

La neuvième législature 
sera marquée par 
la représentation 

de dix nouvelles wilayas 
à l’Assemblée nationale 
populaire (APN) par un 
minimum de 3 sièges 
chacune, après leur 
promotion en début d’année 
en cours de circonscriptions 
administratives en wilayas 
jouissant de leurs pleines 
prérogatives.
Après sa décision de février 
dernier de promouvoir 
dix circonscriptions 
administratives du sud en 
wilayas jouissant de leurs 
pleines prérogatives, le 
président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune a 
émis, il y’a près d’un mois, 

une ordonnance présidentielle 
fixant les circonscriptions 
électorales et le nombre de 
sièges à pourvoir pour les 
élections à l’Assemblée 
populaire nationale (APN).
En vertu de cette ordonnance, 
le nombre de sièges de la 

chambre basse du parlement 
a baissé de 462 à 407 sièges 
lors de la récente législature, 
répartis sur un total de 58 
circonscriptions électorales.
Pour la première fois, ces 
nouvelles wilayas seront 
indépendamment représentées 

au parlement par des députés 
qui seront chargés de 
transmettre les préoccupations 
de leurs électeurs aux cercles 
de décisions et de participer 
à l’action législative pour un 
mandat de cinq ans.
Il s’agit des wilayas de 
Timimoune, Bordj Badji 
Mokhtar, Ouled Djellal, Béni 
Abbes, In Salah, In Guezzam, 
Touggourt, Djanet, El 
Meghaïer et El Ménéa.
L’ordonnance en question 
énonce “la répartition 
des sièges pour chaque 
circonscription électorale 
dans le cadre des Législatives 
du 12 juin, après la fin de 
la campagne électorale 
actuellement en cours, lancée 
le 20 mai”.

Le nombre de sièges de chaque 
circonscription électorale est 
“fixé sur la base de l’affectation 
d’un siège par tranche de cent 
vingt mille (120.000) habitants 
et l’affectation d’un siège 
supplémentaire pour chaque 
tranche restante de soixante 
mille (60.000) habitants”, 
ajoute le texte, relevant que “le 
nombre de sièges ne peut être 
inférieur à trois (3) sièges pour 
les wilayas dont le nombre 
de la population est inférieur 
à deux cent mille (200.000) 
habitants”.
Le nombre de sièges de la 
circonscription électorale de 
la communauté nationale à 
l’étranger pour l’élection à 
l’APN, est, quant à lui, “fixé à 
huit (8) sièges”.
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Plus de 853.000 élèves passent aujourd’hui l’examen 
de fin de cycle primaire

Le premier avion 
a décollé d’alger à 9h :

15 à destination 
de l’aéroport d’Orly

médias : 
Chaâbane Lounakel nouveau 

Dg de l’EPTV

Plus de 853.000 élèves de 
l’ensemble du territoire 
national passeront 

mercredi l’examen de fin de 
cycle primaire 2020-2021, qui 
portera sur trois épreuves dans les 
matières principales l’Arabe, les 
Mathématiques et le Français.
Selon l’Office national des 
examens et concours (ONEC), 
le nombre de candidats a atteint 
853.391 candidats, dont 436.469 
garçons et 416 922 filles, répartis 
sur 14.472 centres d’examen au 
niveau national.
Les candidats passeront les 
épreuves de langue arabe et de 
mathématiques dans la matinée, 
alors que l’épreuve de Français 
aura lieu dans l’après-midi, selon 
le planning des examens de fin 

d’année scolaire 2020-2021. Le 
compostage des copies se fera au 
niveau de 13 centres de collecte 
avant de les répartir sur 62 centres 
de correction qui débutera le 7 et 
se poursuivra jusqu’au17 juin.

L’année dernière, le ministère de 
l’Education nationale a adopté 
une série de mesures sur la base 
des décisions le Conseil des 
ministres en mai 2020 concernant 
notamment l’organisation des 

examens nationaux session 2020 
suite aux conditions sanitaires 
imposées par la pandémie du 
Coronavirus (Covid-19).
Ces mesures prévoyaient la 
suppression de l’examen de fin de 
cycle primaire et l’approbation du 
passage en classe supérieure en 
calculant la moyenne des premier 
et deuxième trimestres et en 
fixant la moyenne d’acceptation à 
4,5 sur 10.
Le Commandement de la 
Gendarmerie nationale (GN) a 
pris une série de mesures pour la 
sécurisation des établissements 
scolaires, au niveau national, lors 
des épreuves de l’examen de fin 
de cycle primaire prévu mercredi 
02 juin.
Ces mesures prévoient la mise 

en place de formations fixes 
et mobiles, l’intensification 
des patrouilles de contrôle et 
l’implication des formations 
aériennes en vue de faciliter 
le trafic routier notamment au 
niveau des axes menant aux 
centres d’examen.
Les équipes de protection des 
mineurs accompagneront les 
candidats au niveau des accès 
aux centres d’examen d’autant 
que ce dernier se déroulera 
dans une conjoncture sanitaire 
exceptionnelle due à la pandémie 
du coronavirus (Covid-19), 
d’ou la nécessité de poursuivre 
l’application du protocole 
sanitaire décidé par les pouvoirs 
publics.

Hier  mardi 1er juin est un jour 
particulier pour la compagnie 
nationale Air Algérie et ses 

différents personnels (administratif et 
technique), pour être les témoins heureux  
de la reprise des vols internationaux, après 
plus de 14 mois  de leur suspension pour 
cause de pandémie.
Pour cette reprise, un dispositifs 
sécuritaire strict et un protocole sanitaire 
rigoureux sont mis en place  de l’entrée 
du hall de l’aéroport, à commencer par 
la prise de température, en passant par 
l’enregistrement, le contrôle policier, le 
contrôle douanier, l’attente au niveau du 
salon d’embarquement, jusqu’ à l’accès  
l’avion..
Munis de leur test PCR de moins de 36 
heurs en plus des documents de voyages, 
les passagers doivent suivre un parcours 
fléché,  en observant une distance physique 
avec port  du masque et utilisation du gel 
hydroalcoolique à toutes les étapes du 
parcours où on observe la présence d’un 
médecin.
Une fois toutes les formalités policières, 

douanières et sanitaires accomplies et en 
présence des responsables de l’aéroport 
dont le DG, le premier avion a décollé 
à 9 heures 15 minutes à destination de 
l’aéroport français Orly dans la capitale 
française, alors que le vol retour est 
annoncé pour 15h 30 (heure algérienne).
«Nous allons offrir les meilleures 
conditions possibles  pour accueillir 
aujourd’hui les 250 ressortissants qui 
prendront le 1er vol aujourd’hui», a 
déclaré Samir Andaloussi, directeur de 
communication d’Air Algérie.
La compagnie publique de transport 
aérien, Air Algérie, rappelle lundi soir 
dans un communiqué, que les seuls les 
détenteurs de billets d’avions confirmés, 
pourront embarquer depuis l’étranger vers 
l’Algérie, car aucune liste d’attente n’est 
ouverte au niveau des aéroports de départs.
«Pour les départs de l’étranger vers 
l’Algérie, tous les passagers doivent 
être munis de billets confirmés sur le 
vol réservé. Aucune liste d’attente n’est 
ouverte au niveau de l’aéroport», souligne 
la même source.

Chaâbane Lounakel  a été nommé à 
la tête de l’Etablissement public 
de Télévision (EPTV), rapporte 

lundi la Radio nationale.
Lounakel, ancien Dg  l’ENRS qu’il a 
quittée en avril 2020 , succédera ainsi 
à Ahmed Bensebane, limogé le 2 mai 

passé.
Selon la même source l’officialisation 
à la tète de la Télévision nationale  
interviendra, aujourd’hui.
A noter que l’ancien journaliste  Fethi 
Saïdi assurait l’intérim, au Boulevard 
des martyrs. 
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Frais du confinement sanitaire: 
Air Algérie fixe le nouveau 

tarif à 33.000 dinars
La Direction d’Air Algérie a annoncé 

mardi dans un communiqué, le 
nouveau tarif applicable pour le  

confinement sanitaire au niveau des hôtels 
réservés pour l’accueil des ressortissants 
algériens en provenance de l’etrangers 
Le nouveau prix est de 33.000dinars par  
voyageur, alors que les étudiants et les 
personnes à faibles revenus sont carrément 
dispensés de frais, à charge pour elles de 
déposer leur demande d’exonération au 
niveau des représentations diplomatiques, 
accompagnée  des justificatifs.
Lors du dernier Conseil des ministres et 
suite à des protestations des membres de 

la communauté nationale à l’étranger, 
devant les représentations diplomatiques, 
pour dénoncer le caractère «exorbitant» 
de ces  tarifs, le président Tebboune 
a ordonné de les réduire de 20  %, soit 
33.000 dinars au lieu de l’équivalent de 
50.000 dinars en euros. 
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Le CNDH plaide pour la consolidation des acquis 
en matière des droits de l’enfant en Algérie

Djerad insiste sur la 
nécessaire protection 

des enfants contre toutes 
formes de violences

agRessiOn D’Un cOntRÔLeUR De La  SNTF :

 Perturbation du trafic ferroviaire suite 
à un mouvement de protestation

DRame À La  st atiOn D’épURa tiOn De Beni MeRaD:

Décès de trois ouvriers après 
leur chute dans des bassins

Le Conseil national des 
droits de l’Homme 
(CNDH) a plaidé mardi 

à l’occasion de la Journée 
mondiale de l’Enfance pour 
la consolidation des acquis 
obtenus par l’Algérie en matière 
de protection de l’enfant et de 
ses droits conformément à la 
Constitution.
“Nous devons tous autant que 
nous sommes, Etat, société 
civile et citoyens, renforcer 
la protection de nos enfants 
dans un climat de paix et de 
dignité tout en leur assurant 
une prise en charge sanitaire 
et un enseignement de qualité” 
a indiqué le CNDH dans un 
communiqué rendu public 
à l’occasion de la Journée 
mondiale de l’Enfance célébrée 
le 1er juin de chaque année.
Le conseil a mis l’accent sur 
la nécessité de “consolider 
les acquis obtenus en matière 
de protection de l’enfant en 

lui permettant notamment 
de jouir pleinement de ses 
droits sans discrimination 
aucune conformément à la 
Constitution amendée en 2020 
et à la convention des droits de 
l’enfant”.
Le CNDH a préconisé “la 
poursuite de la réforme du 
système éducatif pour l’adapter 
aux méthodes modernes 
d’enseignement tout en 

veillant à inculquer les valeurs 
nationales authentiques aux 
enfants”, ajoutant que des 
efforts “colossaux” ont été 
consentis par la communauté 
internationale en matière de 
préservation et de promotion des 
droits de l’enfant, lesquels ont 
été couronnés  par la signature 
de la convention internationale 
relative aux droits de l’Enfant le 
20 novembre 1989, ratifiée par 

l’Algérie le 19 décembre 1992, 
rappelle le communiqué.
La journée de l’enfance placée 
cette année sous le thème 
“Investir dans le jeune enfant 
c’est investir dans l’avenir”, 
se veut une occasion pour 
réaffirmer l’engagement à 
la protection des droits de 
l’enfant algérien sans aucune 
discrimination.
Cette journée appelle également 
-ajoute le communiqué du 
CNDH- à “la consécration 
de la fraternité et de l’entente 
entre les enfants du monde 
entier”, notant d’autre part que 
la Journée internationale de 
l’Enfant a été instituée comme 
journée spéciale de l’enfant pour 
la première fois en 1954. Elle 
est célébrée le 20 novembre de 
chaque année “pour renforcer 
la coopération internationale et 
améliorer leur bien-être partout 
dans le monde”.
Il convient de noter que, le 20 

novembre 1954, l’Assemblée 
générale des Nations Unies 
a adopté deux documents 
consacrant la Déclaration des 
droits de l’enfant en 1959 et la 
Convention relative aux droits 
de l’enfant en 1989.
Vu que la célébration de la 
Journée mondiale de l’Enfance 
en Algérie et dans le monde 
coïncide cette année avec la 
propagation de la pandémie 
du Coronavirus (Covid-19) et 
ses répercussions sur le moral 
du grand public et des enfants 
en particulier, le CNDH n’a 
pas manqué de souligner 
“l’importance de prendre soin 
notamment des enfants jeunes 
et moins jeunes”, appelant 
tous les acteurs institutionnels 
et autres à redoubler d’efforts 
pour promouvoir et consolider 
leurs droits et les protéger de 
toutes les formes de violence et 
fléaux.

Le Premier ministre, 
M. Abdelaziz Djerad 
a insisté, mardi, sur 

la nécessité de redoubler 
d’efforts pour protéger les 
enfants contre toutes formes 
de violences et de créer un 
environnement propice à leur 
éducation pour les préparer à 
une vie meilleure.
“Les enfants font l’équilibre 
de ce monde avec leur 
spontanéité, leur honnêteté 
et leur pureté”, a écrit M. 
Djerad sur sa page Facebook.
Et d’ajouter: “Les enfants 
sont notre avenir que nous 
voulons plus beau, nous 

devons donc redoubler 
d’efforts pour les protéger 
contre toutes formes de 
violences et créer un 
environnement propice à leur 
éducation pour les préparer 
à une vie meilleure, quelles 
que soient leurs conditions 
de santé ou sociales”.
“Mettons l’Algérie dans leur 
ligne de mire, car chaque 
vœu qu’on leur adresse est 
un vœu pour célébrer la vie. 
Nous  souhaitons, chaque 
année, paix et bonheur pour 
tous les enfants de l’Algérie 
et du monde entier”, a conclu 
M. Djerad son message.

La Société nationale des 
transports ferroviaires 
(SNTF) a annoncé 

mardi des perturbations et des 
retards des trains de la banlieue 
d’Alger, en raison d’un 
mouvement de protestation du 
personnel, déclenché suite à 
l’agression d’un contrôleur au 
niveau de la gare de Mouzaia 
(Blida), par un voyageur en 
situation de fraude.
“La SNTF déplore ce jour, 

mardi 01 juin 2021, à 10h, 
l’agression d’un contrôleur au 
niveau de la gare de Mouzaia 
(Blida), par un voyageur 
en situation de fraude. Ce 
comportement déplorable a 

conduit le personnel des trains 
à déclencher un mouvement 
de protestation, en solidarité 
avec leur collègue victime de 
cet acte inadmissible, qui a été 
sévèrement blessé et évacué à 
l’hôpital”, a précisé la même 
source.
Par conséquent, tous les 
trains de la banlieue d’Alger 
vont subir des retards et des 
perturbations durant cette 
journée, a précisé la SNFT. 

Trois ouvriers ont trouvé 
tragiquement la  mort 
après avoir chuté dans les 

bassins d’épuration de la station 
de Beni Merad (Blida) alors 
qu’ils effectuaient des travaux de 
maintenance, a indiqué lundi, un 
communiqué  du ministère des 
Ressources en eau.
Le communiqué a précisé que les 
malheureuses victimes tentaient 
de secourir  deux de leurs 
collègues, blessés dans l’incident, 
actuellement en soins intensifs.
La même source a souligné 
les victimes relevaient de la 
responsabilité d’une entreprise 
privée chargée de l’exploitation 

de la station d’épuration, en vertu 
d’un contrat conclu entre l’Office 
national de l’assainissement et l’ 
entreprise. 
«Les services de la Protection 
civile sont intervenus lundi 
dans la matinée pour secourir 
cinq ouvriers qui effectuaient 
les travaux de maintenance 
au niveau d’une canalisation 

à une profondeur de 6 mètres 
et à forte concentration de gaz 
toxiques», déclaré, pour sa part, 
le représentant de la Protection 
civile, à l’Aps.
Le même responsable a en outre 
précisé qu’il n’a pas encore été 
établi si les trois ouvriers sont 
morts par inhalation de gaz 
toxiques ou noyés dans les eaux 
usées.
Le communiqué du ministère 
a, enfin, indiqué que  e ministre 
des Ressources en eau, Mustapha 
Kamel Mihoubi, s’est,le jur 
même à l’Hôpital Frantz-Fanon 
pour présenter ses condoléances 
aux familles des victimes.
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Législatives :
Droit au logement, une exigence pour la réforme 

sociale globale

Préparation d’un projet d’organisation d’une foire 
du produit algérien en Libye

Des formations politiques 
ont estimé, dans leurs 
programmes électoraux, 

que le droit des  citoyens au 
logement était une exigence de 
réforme sociale globale» à même 
de garantir la justice sociale entre 
les différentes régions du pays et 
d’organiser les aides destinées 
aux catégories vulnérables.
Ces formations politiques 
accordent, dans leurs programmes 
au titre de la campagne électorale 
pour les Législatives du 12 juin 
prochain, un intérêt particulier au 
volet logement, étant un dossier 
préoccupant actuellement pour 
les citoyens en vue d’améliorer 
leur situation sociale.
Dans ce cadre, la liste 
indépendante «Wafa Bel 
Ahd» (Fidélité au serment) 
de Boumerdes, a proposé 
l’élaboration d’un projet de loi 
portant une nouvelle formule de 
logement social aux conditions et 
modalités bien définies.
Le représentant de la liste, 
Redouane Tboukiout a estimé que 
la création d’une formule destinée 

aux catégories vulnérables 
constituait un facteur de stabilité 
pour la société et la famille.
Cette liste, selon M. Tboukiout, 
compte intervenir auprès des 
autorités concernées pour lever 
les obstacles et trouver les 
mécanismes permettant de clore 
définitivement le dossier des 
chalets à Boumerdes et d’assurer 
une distribution équitable des 
logements sociaux.
De son côté, le Parti Voix du 
peuple (PVP) cible la révision de 
la politique nationale du logement 

pour éviter la spéculation sur 
les logements sociaux et aidés 
et soutenir la classe moyenne et 
les franges vulnérables à travers 
des programmes de logement au 
profit des catégories à faible et à 
moyen revenus et la résolution 
du problème du logement social 
via un programme informatisé 
équitable et transparent.
S’il remporte des sièges à l’APN, 
le PVP compte lutter contre 
l’expansion anarchique des villes 
et agglomérations ne répondant 
pas aux normes urbanistiques et 

dépourvues des commodités de la 
vie moderne, créer de nouvelles 
villes de haut de gamme dans les 
Hauts-plateaux et le Sud à l’effet 
de désengorger les grandes villes 
du nord selon des plans étudiés 
assurant l’intégration des activités 
industrielles et commerciales et 
dotées de structures de santé, de 
loisirs et de proximité.
Afin de libérer le secteur 
du logement de la demande 
croissante et assurer au citoyen le 
droit au logement, le parti entend 
encourager la construction 
individuelle et accélérer la 
régularisation des dossiers de 
logements en suspens par un plan 
urbanistique étudié.
Pour sa part, le Parti de la liberté 
et de la justice (PLJ) a plaidé 
pour assurer à toutes les familles 
algériennes l’accès à un logement 
décent tant en propriété qu’en 
location et à créer une caisse 
nationale pour la garantie de 
la location du logement et le 
plafonnement des loyers.
Au vu de l’anarchie qui marque 
le secteur locatif, il a également 

souligné la nécessité de sa 
régulation et l’augmentation des 
taxes sur les logements vacants, 
afin d’inciter leurs propriétaires 
à les réinsérer dans le marché 
locatif, outre la mise en place 
d’un système bancaire incitatif 
aidant à la réalisation et au 
parachèvement des projets de 
logements privés, au soutien de la 
politique de l’habitat rural et à la 
lutte contre l’exode rural.
Dans le cas où le parti remporte 
des sièges à l’APN, il opterait 
pour un projet d’évaluation 
objective des formules actuelles 
adoptées dans la réalisation des 
logements, tout en accordant une 
attention particulière au cachet 
urbain et civilisationnel des 
villes, en les dotant des structures 
et des commodités nécessaires 
pour assurer une vie digne aux  
citoyens, en plus de l’examen 
des mécanismes visant la mise 
à niveau des entrepreneurs 
locaux, afin qu’ils puissent 
contribuer efficacement à la mise 
en œuvre de divers projets de 
développement.

Le ministère du Commerce 
en collaboration avec le 
ministère des Affaires 

étrangères préparent un projet 
pour l’organisation d’une foire 
des produits algériens en Libye, 
a indiqué lundi à Alger le 
ministre du Commerce, Kamel 
Rezig.
S’exprimant en marge de la 
cérémonie de clôture du Salon 
de la production nationale 
destinée au marché libyen qui 
s’est tenu les 30 et 31 mai au 

Palais des expositions de la 
Safex, M. Rezig a précisé que 
son département et le ministère 
des Affaires étrangères ainsi 
que l’ambassade d’Algérie 
à Tripoli préparent un projet 
d’organisation d’une foire du 
produit algérien qui sera soumis 
aux hautes autorités du pays 
avant de passer à la phase de sa 
concrétisation.
Le ministre du Commerce a 
souligné que l’organisation de 
cette foire en Libye permettra 

aux opérateurs algériens de 
nouer plus de contacts avec leurs 
homologues libyens.
M.Rezig a estimé que les 
opérateurs algériens devraient 
aller en force en Libye pour 
présenter les produits algériens, 
qui sont, selon lui, «nombreux» 
et «compétitifs tant sur le plan de 
la qualité que du prix», ajoutant 
que les hommes d’affaires 
libyens ont pu le constater de visu 
lors du salon de la production 
nationale inauguré, hier, par 

le premier ministre Abdelaziz 
Djerad en présence du Chef du 
Gouvernement d’unité nationale 
libyen, Abdelhamid Dbeibah.
«Il ne reste plus que d’aller en 
Libye pour vendre les produits 
algériens», a affirmé M. Rezig 
qui a insisté sur le fait de devoir 
être «agressifs».
Cette politique de promotion de 
la production nationale ne doit 
pas être appliquée seulement 
en Libye, a-t-il soutenu en 
précisant qu’après la fin de 

la pandémie, «des opérateurs 
algériens iront en force là où 
il y a des opportunités sur les 
marchés extérieurs, surtout sur 
le continent africain».
M.Rezig a rappelé que les experts 
parlent de 3.000 milliards de 
dollarscomme chiffre d’affaires 
possibles de réaliser, entre 
transfert de marchandises et de 
services, dans le cadre de la Zone 
de libre-échange continentale 
africaine (ZLECAf).



Mercredi 02 Juin 2021

06 Régions Seybouse Times

annaBa / empLOi 

27ème protestation :
Les anciens contractuels de la Direction 

de l'action sociale protestent
Les futurs députés défendront-ils 

leurs droits ?

annaBa / JOURnée De L’enF ance 

Alerte au danger des réseaux sociaux…
Les spécialistes sensibilisent  les parents

 annaBa / eDUca tiOn na tiOnaLe

Plus de 13 000 candidats aux épreuves 
du cycle primaire…Tout est fin prêt

annaBa / JOURnée 
inteRna tiOnaLe De L’enF ance

La candidate  pour les 
élections du 12 juin   

‘’Sihem Ferdjallah’’ plaide 
pour la réalisation d’un 
centre anti cancer pour 

les enfants à Annaba Les  anciens contractuels 
de la Direction de l'action 
sociale  d’Annaba  ont 

organisé, hier, un rassemblement 
de protestation devant le siège de 
la wilaya. A travers cette action de 
protestation  qui en est à sa 27ème, 
comme nous l’avons souvent 
évoqué dans nos précédentes 
éditions, les protestataires 
revendiquent principalement le 
renouvellement de leurs contrats 

de travail PID et DAIS, ainsi que 
la suppression de la condition 
de l'âge, qui stipule que les 
postulants aux contrats de la 
DAS doivent avoir moins de 35 

ans. En outre, leur permanisation, 
une fois les conditions exigées 
par le dispositif d'insertion 
professionnelle remplies. En 
l'absence d'une réponse des 
autorités quant à la prise en 
charge de leurs doléances, 
les protestataires ont décidé 
de poursuivre leur Action. La 
question qui se pose et s’impose, 
les futurs députés défendront-ils 
les droits de ces derniers ! La 
réponse sera connue après le 12 
juin.

Les spécialistes tirent la 
sonnette d'alarme sur les 
risques liés à l'utilisation 

des réseaux sociaux par les 
enfants. A l’occasion de la 
journée de l’enfance du 1er juin, 
notre journal s’est rapproché 
auprès d’un pédopsychiatre qui 
nous a confié que la majorité de 
ses consultations sont liées à  la 
cybercriminalité ou même à la 
cyberdépendance des enfants.
Selon notre interlocuteur, la 
mauvaise utilisation de ces 
moyens de communication 
peut influer sur la construction 
de leur personnalité, sur leurs 
orientations et, éventuellement, 
leurs comportements 
caractériels. Ainsi les réseaux 
sociaux présentent un danger 
réel pour cette frange de société 
dont le risque de distraction 
pour les jeunes qui font leurs 
devoirs sur ordinateur tout en 

étant connectés à un réseau 
social. Ainsi que les contacts 
indésirables et agressions 
sexuelles, les délinquants 
peuvent utiliser les réseaux 
sociaux pour entrer en contact 
avec des victimes potentielles. 
A noter que les nouvelles 
technologies de l'informatique et 
de la communication ont facilité, 
la mise en rapport des individus 
dans le monde virtuel, mais ont 
engendré, en contrepartie, une 
«désocialisation» des personnes 
par rapport au monde réel, ce qui 
peut conduire, selon lui, jusqu'à 
une «acculturation totale».
Un «suivi vigilant» est plus 
que nécessaire des enfants 
de la part de la famille et leur 

préoccupation à les protéger 
contre toutes les formes 
malsaines sera  le meilleur 
moyen de leur assurer une saine 
constitution de leur personnalité 
et de préserver ainsi la société. 
Facebook ou tweeter sont  
d'ailleurs le paradis des voleurs 
d'identités, des détournements 
de photos. Pour se faire 
passer sous un faux profil, il 
suffit juste de créer un profil 
au nom de cette personne. 
Facebook a ses côtés positifs 
et ludiques, mais ce réseau 
social est malheureusement 
aussi risqué car le grand danger 
reste la pédophilie. En outre, 
ce spécialiste attire l'attention 
des parents, appelés à la 
vigilance, sur le risque pour 
leur progéniture de nouer des 
relations avec des individus 
malintentionnés susceptibles 
de leur nuire sur les plans 
psychique et social. 

A la veille du premier 
examen de l'année 
scolaire 2020/ 2021, 

les services de l'éducation 
nationale au niveau de la 
wilaya d’Annaba s'activent 
pour peaufiner les derniers 
préparatifs. Le nombre de 
candidats s’élève, cette 
année à 13166 candidats tout 

sexe confondu,  à passer les 
épreuves dans les matières 
principales notamment 
l'Arabe, mathématiques et 
français, a-t-on appris à la 
veille de cet examen auprès 
de la direction de l’éducation 
nationale de la wilaya, en 
l’occurrence de la part de 
monsieur Mamouni. Ils sont 
répartis à travers les 217 

centres d'examens au niveau 
du territoire de la wilaya 
retenus pour la circonstance, 
a-t-on indiqué. Selon ce 
même responsable, toutes 
les mesures ont été prises 
concernant la lutte contre la 
covid-19 et d'autres fléaux, 
et ce en étroite collaboration 
avec les services de la 
protection civile et de la 

sûreté nationale pour assurer 
le bon déroulement de 
l’examen" a-t-on souligné. 
De leur côté, les familles 
des candidats au cours de 

cette semaine ont sans doute 
veillé aux meilleurs soins 
envers leurs progénitures 
pour passer leur examen 
sans  stress.

A l'occasion de la 
célébration de la 
Journée mondiale de 

l'enfance, fêtée le 1er juin de 
chaque année, la candidate 
Sihem Ferdjallah  de la liste 
indépendante  ‘’ Al Taghyir  
52  ‘’ le changement 52  ‘’, a 
plaidé hier, pour la réalisation 
d’un centre anti-cancer pour les 
enfants à Annaba de façon  à 
mieux prendre en charge cette 
frange de société. La candidate 
a illustré  sa déclaration par  
la citation de Ban ki Moon « 
Nous avons tous un jour été des 
enfants. Et nous avons tous le 
même désir d'assurer le bien-être 
de nos enfants, qui a toujours été 
et continuera d'être l'aspiration 
la plus universellement chère 
à l'humanité». Face à la lutte 
contre cette maladie, et à défaut 
de médicaments et de prise en 
charge, les enfants cancéreux 
risquent de mourir. Cette 
annonce n'est pas une fake-

news, mais c'est une réalité 
amer, nous les candidats pour 
les élections du 12 juin nous 
avons inscrits ce projet dans 
la liste de nos priorités. Leur 
enfance a été bouleversée, 
leurs petits corps souffrent et 
leur envie de vivre comme tout 
autre enfant est leur souhait. 
Ces enfants atteints du cancer, 
fragiles du point de vue santé, 
ne perdent pas espoir et gardent 
le sourire. Ils se battent comme 
des grands et luttent contre une 
maladie sournoise. En dépit des 
milliards de dinars injectés dans 
les programmes de lutte contre 
le cancer, que ce soit pour 
l'importation de médicaments ou 
pour l'acquisition de nouveaux 
équipements, la prise en charge 
des enfants  cancéreux n’est pas 
au niveau requis, elle est même 
qualifiée de «catastrophique». 
A cet égard, les responsables 
doivent œuvrer  à protéger ces 
enfants en accentuant les efforts 
de leurs prise en charge.

Tayeb Zgaoula

 Nesrine Bicha Bariza

 Yacine Khedairia

Sihem  Ferdjallah

Imen.Boulmaiz
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annaBa / t aRiFicatiOn

Abus décrié par les citoyens concernant les honoraires médicaux 

Consultations chez le 
médecin, examens 
radiologiques, 

analyses médicales…certains 
professionnels n’hésitent 
pas à facturer des tarifs 
exorbitants à leurs patients, 
souvent des honoraires   
abusifs. La majorité de ces 
professionnels exercent dans 
les grandes villes: le prix 
des loyers, plus cher que 
d’ordinaire, pousse la plupart 
d’entre eux à augmenter 
leurs tarifs. Dernièrement 
les consultations médicales, 
toutes spécialités confondues, 
ont connu une augmentation 
des tarifs sans précédent 
à Annaba. Cette hausse a 
aussi engendré des disparités 

tarifaires, du fait du coût 
des prestations qui diffèrent 
d’un médecin à autre. Les 
médecins généralistes, et 
les laboratoires d’analyses 
médicales ne  sont pas en 
retrait par ces augmentations 
inexpliquées, qui faut-
il l’avouer ne sont pas du 
gout des citoyens,  qui ont 
dénoncé ces augmentations 

injustifiées. En effet, il 
s’est avéré que plusieurs 
cliniques privées et médecins 
spécialistes à Annaba se sont 
passé le mot en procédant à 
l’augmentation des tarifs de 
consultations. C’est le cas  
des médecins généralistes 
où la consultation est passée 
de 1200 à 1500,00 pour être 
aujourd’hui fixée à 2.000,00 

DA en l’espace d’une année. 
Les tarifs des analyses dans 
les laboratoires peuvent 
atteindre jusqu’à 10.000,00 
DA. Une situation qui 
n’arrange  pas  les familles 
ayant plusieurs enfants et 
à bas revenus. Ce qui a eu 
pour effet, d’engendrer un 
afflux au niveau des hôpitaux 
qui peuvent répondre aux 
sollicitations des malades et à 
moindre prix. 
Le patient est devenu 
malheureusement otage de la 
rapacité de certains médecins 
privés qui ne pensent qu’au 
gain. Dans le même sillage, 
une vaste  campagne a été 
lancée par les internautes 
sur les  réseaux sociaux 
pour dénoncer les abus 

et exagérations des tarifs 
imposés par les médecins 
privés. Les citoyens en colère, 
interpellent les responsables 
du secteur de la santé pour 
mettre fin à ces dépassements. 
On nous a affirmé également 
que les tarifs d’une clinique 
à une autre, bien qu’elles 
couvrent les mêmes 
spécialités, sont différents. La 
consultation  au niveau d’une 
clinique d’ophtalmologie 
varie entre 1500 DA et 1800 
DA, alors que chez le privé 
elle peut atteindre  2500 DA. 
Il est temps que la Direction 
de la santé et les autorités 
locales interviennent pour 
réguler et règlementer les 
tarifs.

annaBa / COmmeRce inFORmeL

Prolifération inquiétante du commerce
informel dans les cités populaires

annaBa / Faits DiveRs

Un crâne dans un sac en plastique 
découvert à la cité Oued Kouba

annaBa/ DELIt DE FUItE 

Un chauffard percute un homme 
et s’enfuit à Ain Berda

Hors-la-loi, l’informel 
urbain semble déranger 
et troubler l’ordre établi 

de la ville.  Souvent synonyme 
d’illégalité et source de tensions 
entre les usagers de la ville on 
tente souvent de la cacher, voire 
de la masquer, précisément la nuit, 
des vendeurs informels exercent 
cette pratique la nuit pour mieux 
se cacher aux yeux  des autorités, 
c’est ce qu’on constate  au niveau 
de plusieurs cités populaires à 
savoir ,  la cité « Djebenet Lihoud 
» où des dizaines de vendeurs 
informels squattent les espaces 

publics et les trottoirs. Ces petits 
vendeurs sont versés dans le 
commerce des fruits, des légumes, 
d’habillement, cosmétiques et 
accessoires de cuisine. On les 
remarque à chaque coin de rue, 
exposant leurs marchandises sur 
des étals de fortune et occupant 

des espaces publics. Des 
commerçants informels, installés 
sur la route destinée au trafic 
automobile, bloquent, avec leurs 
brouettes de fortune, le chemin 
aux piétons comme aux voitures. 
S’ajoute à cela, des tas de 
saletés et de détritus que génère 
cet immense marché informel. 
Au lieu d’aménager à ces 
commerçants un autre lieu pour 
exercer leur activité et d’éradiquer 
complètement ce marché illicite, 
les autorités concernées semblent 
ne pas  trop se faire de souci,  
laissant la situation telle qu’elle 
est. Cette anarchie a engendré 

beaucoup de désagréments chez 
les commerçants légaux  et au 
sein de la population, vu les 
tonnes de déchets abandonnés 
par les vendeurs, une fois 
la journée achevée. “Nous 
souhaitons en tant que citoyens 
et consommateurs, que la wilaya 
mette fin à la situation désolante 
de ce marché de fruits et légumes, 
marquée par un manque criard 
d’hygiène et de respect des 
normes de commercialisation 
de produits maraichers de large 
consommation”, expriment des 
citoyens. Même la circulation des 
passants est  devenue compliquée, 

sachant que ces derniers sont 
obligés  de faire des détours 
ou d’emprunter la chaussée au 
risque de se faire faucher par des 
véhicules.  En dépit des requêtes 
adressées aux autorités locales 
et aux services de sécurité, les 
vendeurs illicites continuent de 
faire la pluie et le beau temps 
dans la ville.
L’intervention des autorités 
locales est une nécessité pour 
mettre fin à une situation qui 
a trop duré au détriment des 
activités du commerce légal, 
estiment plusieurs commerçants 
exerçant légalement leur métier.

Etrange et bien macabre 
découverte que celle qui a 
été faite lundi dernier, dans la 

matinée, au niveau de la cité Oued 
Kouba au nord-ouest de la ville. En 
effet, un résident du quartier a trouvé 
un crane dans un sac en plastique 
dissimulé prés du terrain de foot du 
quartier. Aussitôt alerté, la sureté de 
la wilaya  du 6ème  arrondissement 
ainsi que les enquêteurs de la 
police scientifique ont été dépêchés 
sur les lieux, ils ont procédé  à 
des prélèvements en présence du 
procureur général, il a été ajouté 
que des fouilles ont été engagées sur 
les lieux afin de trouver des restes 
humains mais rien n’a été signalé. 
Des analyses sont en cours afin de 

connaitre les causes de la mort et 
l’identification  éventuellement la 
personne. Une enquête a été ouverte 
par les services de sécurité pour 
connaitrais les circonstances exactes 
de cette  découverte

L’autoroute Est-Ouest était 
le théâtre d’un accident de 
la route, avant-hier survenu 

au niveau de la commune d’Ain 
Berda. Un homme voulant traverser 
la route  s’est fait renversé par une 
voiture touristique et aurait subi de 
multiples blessures graves au niveau 
du corps. Le chauffard a pris la fuite 
laissant derrière lui  la victime. Des 
passants à cet endroit sont accourus 
pour lui apporter un soutien et ont 
appelé aussitôt les secouristes de la 
Protection civile. Malheureusement 
la victime a succombé à ses blessures 
sur le coup. Le défunt n’a pas encore 
été identifié et fut transféré à la 
morgue d’Ibn Rochd tandis qu’une 
enquête a été ouverte par les éléments 
de la gendarmerie nationale pour 

déterminer les circonstances de cet 
accident et retrouver le chauffard 
en fuite. Malgré les  campagnes de 
sensibilisation quant aux dangers de la 
route certains chauffards ne respectent 
pas les consignes de sécurité et ne se 
soucient pas de la vie d’autrui.  Les 
accidents de la route, de même que 
le nombre de décès et de blessés ne 
cessent de croître ces dernières années 
et d’endeuiller des familles.

Sarah Yahia

Sarah Yahia

Imen.B Imen.Boulmaiz



Batna:

extension significative de l’expérience des Cafés 
non-fumeurs à Ain Touta

Campagne de sensibilisation sur la pêche et son impact sur 
l’environnement à Alger

ORan: 

“B’nat El Kheir”, un centre dédié à l’accompagnement 
des enfants en difficulté

L’expérience des Cafés 
non-fumeurs dans la 
ville d’Ain Touta (35 

km de Batna) s’est étendue de 
manière significative en suscitant 
l’engouement des consommateurs, 
a-t-on constaté lors d’une tournée 
effectuée dans cette commune, à la 
veille de la journée mondiale sans 
tabac (31 mai), selon aps.
D’un seul Café “interdit” aux 
fumeurs ouvert en 2009, cette ville 
en compte aujourd’hui plus de huit 
répartis à travers les quartiers de 
la ville, réputée par ses athlètes, 
notamment les handballeurs.
Le visiteur non-fumeur qui se 
rend à Ain Touta, troisième plus 
grande agglomération de la wilaya 
de Batna en termes de population, 
trouvera aisément un lieu pour 
siroter calmement un café sans 
avoir à humer des nuages de fumée 
de cigarettes.
Paradoxalement, il devient difficile 
pour les fumeurs de trouver un Café 
autorisant les cigarettes, du fait que 
plusieurs cafetiers les ont interdits.
Parmi les propriétaires de Café, 
Salim Benaldjia, Ali Ouenassi et 

El Wardi Delenda ont affirmé à 
l’APS avoir interdit le tabac dans 
leur commerces par “conviction” 
à cause de sa ‘’nocivité pour l’être 
humain et par souci de préserver la 
propreté de leurs lieux de travail’’.
De son côté, le jeune sportif 
Mohamed Gouaref, assure que 
le Café qu’il gère, situé en plein 
centre-ville, est destiné aux non-
fumeurs en quête d’un lieu sain pour 
prendre une tasse de café, affirmant 
qu’un grand nombre de sportifs 
sont ainsi devenus de fidèles clients 
en plus d’autres buveurs de café 
de tout âge, appréciant aussi une 
atmosphère dénuée de fumée.
Approchés par l’APS, les 
propriétaires de ces Cafés non-
fumeur ont été également unanimes 
à souligner qu’ils reçoivent 
beaucoup de clients dont le nombre 
augmente jour après jour, ajoutant 
que si l’idée de créer des espaces 
non-fumeurs paraissait au début 
saugrenue, elle a fini par susciter 
‘’l’engouement et l’encouragement 
des citoyens’’.

Une initiative courageuse et 
singulière

Bien que le premier Café non-
fumeur, ouvert par El Hadj 
Kamel Brakta ait fermé ses portes 
depuis quelques années, “faute 
de travailleurs assidus”, a-t-il 
déclaré à l’APS, les habitants de 
la ville d’Ain Touta et les habitués 
de ce type de lieux, assurent que 
son initiative a été “courageuse” 
et a fini par donner à la ville une 
certaine “singularité” suite au 
succès commercial de ces lieux qui 
ont été ouverts depuis.
Depuis l’initiative de Hadj Brakta, 
ces lieux se sont multipliés à 
travers la ville, attirant des clients 
en compagnie de leurs jeunes 
enfants, a souligné Mekhlouf 
Chinar, fonctionnaire au niveau 
de la commune et qui a confié que 
ces Cafés sont aussi ‘’fréquentés 
par des fumeurs en période de 
sevrage’’.
De son côté, Hicham Arezki, 
journaliste à Radio Batna et 
originaire d’Ain Touta, considère 
que ‘’cette belle initiative de M. 
Brakta a suscité l’engouement 
des citoyens avant que d’autres 
cafetiers ne lui emboitent le pas 

dans cette ville désormais célèbre 
à travers l’Est du pays, et même 
tout le pays, pour ses Cafés non-
fumeurs”.
L’importance de ces Cafés, 
a-t-il dit, se reflète notamment 
pendant la etransmission des 
matches de la sélection nationale 
et des championnats d’Europe 
en accueillant les fans de foot 
non-fumeurs lesquels évitaient 
auparavant les Cafés qui se 
remplissaient de fumeurs.
Saluant cette prise de conscience 
des cafetiers qui se sont ainsi 

impliqués à leur manière dans la 
lutte contre le tabagisme et surtout 
le tabagisme passif, le président de 
l’APC d’Ain Touta, Rabah Yahiaoui 
a relevé à l’APS le caractère positif 
de cette initiative sur la société en 
s’étendant ainsi à travers la ville.
Médecin généraliste, ce même 
édile a porté également l’accent sur 
la “dangerosité de ce fléau qui doit 
être fermement combattu surtout 
qu’il a été établi scientifiquement 
que 90 % des causes du cancer du 
poumon sont liés au tabac”.

Une campagne de 
sensibilisation sur les 
pratiques de la pêche et 

leur impact sur l’environnement 
sera organisée, samedi prochain, 
à l’Institut national supérieur de 
pêche et d’aquaculture (INSPA) 
à la Pêcherie d’Alger, sous le 
patronage du ministère de la Pêche 
et des productions halieutiques, 
a indiqué lundi un communiqué 

émanant des organisateurs, selon 
aps.
Cette journée de sensibilisation 
sera organisé, sur initiative de 
l’Ecole sportive professionnelle 
des activités maritimes “Aquamar”, 
sous le slogan “ Une pêche 
responsable.. un développement 
durable”.
Selon les organisateurs, 
l’événement verra la participation 

de représentants des secteurs 
concernés par la pêche, 
l’environnement et les activités 
nautiques, de représentants de 
différentes associations activant 
dans le domaine, ainsi que de 
personnalités et d’enseignants 
universitaires spécialisés dans les 
sciences de la mer, l’environnement 
maritime et le tourisme.
Selon le communiqué, la dernière 

rencontre de sensibilisation 
organisée par l’Ecole dans 
le cadre de ses activités de 
sensibilisation tout au long de 
l’année, remonte au 26 septembre 
dernier, autour du thème “ Les 
risques de pollution marine et ses 
impacts sur l’écotourisme “, au 
centre de thalassothérapie de Sidi 
Fredj à Alger, rappelant qu’elle 
a été organisée sous le patronage 

du ministère du Tourisme, de 
l’Artisanat et du Travail familial.
Ayant connu “un grand succès”, 
cette rencontre a vu la présence de 
plusieurs personnalités officielles, 
des autorités sécuritaires, des 
enseignants universitaires, 
des agences de tourisme, des 
associations civiles, ainsi qu’une 
large couverture médiatique 
nationale et internationale. 

Le centre “B’nat El 
Kheir” ou “BLK” (filles 
bienfaisantes) ouvert à 

Oran et comptant une dizaine 
de professionnelles de la santé 
physique et mentale, est un 
établissement dédié aux enfants 
souffrant de divers troubles, issus 
de familles démunies, qui faute 
de moyens, peinent à satisfaire 
les besoins pressants de leur 
progénitures, selon aps.
Des enfants issus de familles 
démunies et souffrant de divers 
troubles comme l’autisme, 
l’hyperactivité, les troubles de 
l’apprentissage, la dépression, le 
handicap et autres, trouvent au 
centre “BLK”, implanté à Haï 
Es-Sabah, à l’est d’Oran, toute 

l’attention et le suivi nécessaire, 
apportés par des équipe 
pluridisciplinaire qualifiée, 
composée d’une psychologue, 
d’une pédiatre, d’une 
pédodontiste et une coach de vie 
spécialisée dans la parentalité 
positive.
“Avant de se constituer en 
association, tout récemment 
agréée, B’nat El Kheir était 
composé d’un groupe de femmes 
actives sur les réseaux sociaux, 
autour d’actions caritatives”, 
a expliqué sa présidente Amel 
Mediene, ajoutant que “pour 
créer ce centre pour enfants, 
nous avons dû nous organiser en 
association afin de  travailler de 
manière réglementaire”.

Combler les besoins 
psychologiques, une priorité

Offrir aux enfants démunis 
des aides matérielles, comme 
des vêtements, des fournitures 
scolaires, de la nourriture “est 
une bonne chose”, mais B’nat El 
Kheir veulent aller plus loin et 
combler tous les besoins de ces 
enfants.
“Ces familles ont besoin 
de services de santé, 
d’accompagnement, de suivi 
psychologique et de coaching, 
choses qu’elles ne peuvent avoir 
chez des spécialistes privés faute 
de moyens”, explique Amel 
Mediene.
Rencontré au centre, Amina, 
maman de Louaï, 12 ans et 

soufrant d’une scoliose sévère, 
une maladie très rare touchant 
un enfant sur un milliard et qui 
engage son pronostique vital, a 
confié à l’APS que le parcours de 
son enfant diagnostiqué à l’âge 
de 3 mois. Ce sont 12 années de 
souffrance et de combat acharné, 
sans le moindre appui”, déplore-
t-elle.
La colonne vertébrale du petit 
Louaï tourne de manière très 
sévère et sa cage thoracique 
risque d’écraser ses poumons. 
Les médecins étaient unanimes : 
ils n’y a rien à faire à cet enfant, 
à part le laisser vivre le peu de 
temps qui lui reste. La sentence 
est tombée comme un couperet 
sur cette maman.

Après avoir fait le tour des 
établissements de santé, Amina 
a un dernier espoir de trouver au 
centre “BLK Enfance” le soutien, 
dont son fils et elle ont besoin.
La pédiatre Souad Ouzani suit 
l’évolution de la maladie du 
garçon, alors que la psychologue 
Ibtissem Dehan l’accompagne 
pour mieux vivre cette situation 
tellement douloureuse. L’enfant, 
conscient d’être condamné, a du 
mal à supporter le regard de la 
société, de plus en plus pesant.
La maman bénéficie, quant à elle, 
d’un accompagnement du coach 
de vie, Madjda Chekkal, qui 
l’aide à mieux gérer sa relation 
avec son fils et sa maladie.

Mercredi 02 Juin 2021

08 Régions Seybouse Times



L’Afrique de l’Ouest privée de nourriture par la demande 
mondiale en huile et farine de poisson

Joe Biden à Tulsa, théâtre d’un massacre 
raciste longtemps oublié

Nucléaire iranien 
l’AIEA souligne des irrégularités et se dit « préoccupée » 

par des sites non déclarés

Selon l’ONG Greenpeace, 
la production destinée aux 
industries européennes et 

asiatiques contribue au pillage 
des ressources halieutiques ouest-
africaines, selon le monde fr.
Les producteurs de farine et d’huile 
de poisson destinées aux industries 
européennes et asiatiques privent 
les populations d’Afrique de 
l’Ouest d’une part importante de 
leur alimentation et contribuent au 
pillage des ressources halieutiques, 
dénonce Greenpeace dans un 
rapport publié mardi 31 mai.
Quelque 500 000 tonnes de poissons 
qui pourraient finir dans l’assiette 
de 33 millions de personnes sont 
transformées chaque année en farine 
et huile de poisson pour des secteurs 
comme l’aquaculture, l’agriculture, 
les compléments alimentaires, 
les produites cosmétiques et le 
bétail, estime l’ONG de défense de 
l’environnement.

La production de farine et d’huile 
de poisson dans cette région du 
continent est passée de 13 000 
tonnes en 2010 à 170 000 tonnes en 
2019, selon Greenpeace, qui tire la 
sonnette d’alarme depuis plusieurs 
années. « Cette pratique compromet 
non seulement la sécurité 

alimentaire des communautés 
côtières en Mauritanie, au Sénégal 
et en Gambie », mais prive aussi 
« celles continentales du Mali et 
du Burkina Faso d’une de leurs 
principales sources de protéines », 
souligne le rapport.
Greenpeace relève que selon 

l’Organisation des Nations unies 
pour l’alimentation et l’agriculture 
(FAO), les principales espèces 
utilisées pour la production de farine 
et d’huile de poisson, la sardinelle 
et l’ethmalose (sardine des estuaires 
ou bonga), sont « surexploitées 
». Cela représente « une sérieuse 
menace pour la sécurité alimentaire 
de la sous-région », met en garde 
Greenpeace.
« Dommages environnementaux »
L’Union européenne (UE) est le 
principal marché de ces produits. 
« En 2019, plus de 70 % de l’huile 
de poisson produite en Mauritanie a 
été destinée à l’UE », tandis qu’une 
bonne partie de la production du 
Sénégal va en Espagne, selon ce 
rapport. La Chine, où la demande 
en farine de poisson a explosé en 
raison des besoins accrus dans 
l’aquaculture, figure également 
parmi les principaux destinataires, 
avec d’autres pays asiatiques 

comme le Vietnam et la Malaisie.
Cette production industrielle 
a aussi des répercussions « 
sévères et négatives en matière 
environnementale, socio-
économique et pour la santé humaine 
», selon l’ONG. En Mauritanie, 
« de nombreuses plaintes sur 
des maladies chroniques et des 
problèmes liés à l’asthme ont été 
enregistrées, en même temps que 
des dommages environnementaux 
dans des zones proches des usines 
», dit le rapport. Les populations les 
plus affectées « sont les femmes, 
qui traditionnellement font du 
poisson fumé, salé et séché qu’elles 
écoulent sur le marché local, et les 
pêcheurs artisanaux ».
Greenpeace appelle les pays ouest-
africains à arrêter la production 
d’huile et de farine de poisson et à 
donner la priorité à la consommation 
humaine des produits de la pêche.

Le président, qui devait se 
rendre mardi dans cette ville 
de l’Oklahoma en souvenir 

du drame qui s’y est déroulé en 
1921, a réaffirmé son engagement 
« à extirper le racisme systémique 
» des lois américaines, selon le 
monde fr.
« Nous n’oublierons pas. » Joe 
Biden a fait du lundi 31 mai le jour 
du souvenir du massacre raciste de 
Tulsa survenu un siècle plus tôt. 
Le président devait s’y rendre le 
lendemain. Longtemps ignoré par 
l’histoire des Etats-Unis, ce bain 
de sang s’était déroulé pendant 
deux jours, le 31 mai et le 1er juin 
1921, dans cette ville alors très 
prospère de l’Oklahoma, un jeune 

Etat créé en 1907, déjà connu pour 
ses ressources en pétrole et où 
une importante communauté afro-
américaine s’était installée dans 
l’espoir de fuir le racisme des Etats 
sudistes.
Un incident mineur opposant Dick 
Rowland, un jeune Noir cireur de 
chaussures, à l’opératrice d’un 
ascenseur, une Blanche, avait 
entraîné un appel au lynchage relayé 
par un journal local. Des anciens 
combattants afro-américains de 
la première guerre avaient voulu 
empêcher l’exécution par une foule 
de Blancs du jeune homme, alors 
aux mains de la police municipale. 
Un coup de feu, dont l’origine n’a 
jamais été identifiée, avait cependant 

déclenché un déchaînement de 
violence inouï dans le quartier de 
Greenwood habité exclusivement 
par des Noirs, surnommé « Black 
Wall Street » pour son dynamisme 
économique.
Dans sa déclaration de lundi, Joe 
Biden a retenu le bilan le plus 
souvent avancé, celui de 300 
morts pour la communauté afro-
américaine. Livré aux flammes, 
bombardé même par les premiers 
aéroplanes utilisés dans l’agriculture 
pour les épandages d’engrais et de 
pesticides, Greenwood avait été 
réduit en cendres. Plus de 8 000 
des 11 000 Noirs qui y résidaient en 
avaient été chassés.

Le chef de l’agence onusienne 
dénonce notamment 
l’absence d’explications de 

la part de l’Iran à propos de traces 
d’uranium transformé sur trois sites 
non déclarés, selon le monde fr.
Le nucléaire iranien est au cœur 
des inquiétudes mondiales, lundi 31 
mai, alors qu’un nouveau rapport de 
l’Agence internationale de l’énergie 
atomique (AIEA) met en lumière 
un certain nombre d’irrégularités. 
Le pays comptabilise ainsi une 
quantité d’uranium faiblement 
enrichi près de seize fois supérieure 
à la limite autorisée par l’accord de 
2015. Elle atteint désormais 3 241 
kilos – pour un plafond fixé à 202,8 
kilos – d’après une estimation, 
l’AIEA ayant expliqué qu’elle 
n’avait pas pu vérifier le total en 
raison des restrictions décidées par 
Téhéran. Dans le précédent rapport 
de l’agence, datant de février, ce 

stock était de 2 967,8 kilos.
Par ailleurs, le rapport dénonce 
également l’existence de plusieurs 
sites iraniens non déclarés, à propos 
desquels l’Iran n’a pas été en 
mesure de fournir d’explications 
des traces d’uranium transformé 
décelées par l’agence.
Négociations en cours à Vienne
 résolution promue par les Etats-
Unis qui critiquait l’absence 
d’explications de l’Iran sur 
l’origine de ces particules, le 
directeur général de l’AIEA, Rafael 
Grossi, ayant annoncé de nouvelles 
discussions avec Téhéran.
Mais, « après de longs mois, 
l’Iran n’a pas fourni l’explication 
nécessaire pour la présence de 
particules de matériaux nucléaires 
sur aucun des trois sites où 
l’agence a mené des [inspections]
supplémentaires », peut-on lire 
dans le nouveau rapport aux pays 

membres de l’AIEA. « Le directeur 
général [de l’AIEA] est préoccupé 
par le fait que les discussions 
techniques entre l’Iran et l’agence 
n’ont pas produit les résultats 
escomptés », est-il également écrit.
La cadence d’enrichissement 
de l’uranium s’est toutefois 
ralentie par rapport aux trois mois 
précédents, alors que le complexe 
nucléaire de Natanz a été victime 
le 11 avril d’une explosion. Outre 
cet uranium enrichi à moins de 5 
%, l’Iran a repris depuis le début 
de l’année l’enrichissement à 
20 %, avant de franchir un cap 
inédit en avril en montant à 60 
%, se rapprochant ainsi des 90 
% nécessaires à une utilisation 
militaire. Selon le rapport, le stock 
à 20 % s’élève à 62,8 kilos et celui 
à 60 % à seulement 2,4 kilos pour 
le moment.
Depuis 2019, Téhéran s’est 

affranchi progressivement de ses 
obligations nucléaires, en riposte 
au rétablissement des sanctions 
américaines par Donald Trump. 
Des négociations sont actuellement 

en cours à Vienne pour faire revenir 
les Etats-Unis dans le giron de 
cet accord, destiné à empêcher la 
République islamique de se doter 
de la bombe atomique.
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cOviD-19 : 

l’OMS renomme les variants du virus avec
 des lettres grecques

aRaBie saOUDite: 

un ministre veut mettre les mosquées en veilleuse

nOUveLLes-ZéLanDe: 

manifestation contre les activités illégales de “Ballance”
 au Sahara occidental

cOviD-19 : 
le Pérou 

réévalue le 
nombre de morts 

à la hausse de 
69000 à 180000 B.1.617, B.1.1.7, B.1.351... 

L’OMS va renommer les 
variants du Covid-19 en 

utilisant les lettres grecques, pour 
simplifier leurs appellations et 
éviter les références aux pays où 
ils ont été détectés.
L’OMS a décidé de répertorier 
les variants du Covid-19 
selon un nouveau système 
basé sur les lettres grecques, a 
expliqué l’organisation dans un 
communiqué, lundi 31 mai. Cette 
mesure vise à leur donner des 
noms “faciles à prononcer et à 
retenir”, mais aussi d’éviter que le 
grand public et les médias utilisent 
des appellations “stigmatisantes 
et discriminatoires” faisant 
référence au lieu où les premiers 
cas de variant ont été détectés.
 Aux États-Unis par exemple, 
les attaques contre les personnes 
d’origine asiatique se sont 

multipliées. Donald Trump, 
qui était président pendant la 
première année de la pandémie, 
avait tout fait pour rejeter la seule 
faute sur la Chine, où le nouveau 
coronavirus a été détecté pour la 
première fois. Il parlait souvent 
du virus chinois ou de “Kung 
Flu” (un jeu de mot sur flu, qui 
veut dire grippe). Le Congrès a 
même adopté une loi pour mieux 
combattre le phénomène, le 
“Covid-19 Hate Crimes Act”. 

Alpha, Beta, Gamma...
Les noms scientifiques 
continueront d’exister car ils 
fournissent des données utiles 
aux experts, mais l’OMS 
ne les utilisera plus dans sa 
communication quotidienne. 
Et l’organisation encourage 
vivement les autorités nationales, 
les médias et autres à adopter les 
nouveaux noms. 

Ainsi, le variant B.1.1.7, d’abord 
identifié au Royaume-Uni, a 
été baptisé Alpha ; le B.1.351, 
identifié pour la première fois en 
Afrique du Sud, devient Beta ; et 
le variant P.1, détecté au Brésil, 
Gamma. 
L’OMS a donné deux noms 
différents aux sous-lignées 
distinctes du variant B.1.617, qui 

a ravagé l’Inde et s’est étendu à 
des dizaines de pays : B.1.617.2 
devient ainsi Delta, et B.1.617.1 
devient Kappa. 
La pandémie a fait plus de 3,5 
millions morts dans le monde 
depuis fin décembre 2019, et la 
plus forte contagiosité observée 
pour les nouveaux variants du 
virus inquiète. 

Un ministre saoudien a 
défendu, lundi 31 mai, sa 
décision de contraindre 

les milliers de mosquées du pays 
à baisser le volume de leurs haut-
parleurs, notamment lors de l’appel à 
la prière. Une décision controversée 
dans ce royaume ultra-conservateur. 
La semaine dernière, le ministère 
saoudien des Affaires islamiques 
a ordonné aux mosquées de régler 
leurs haut-parleurs à un tiers de leur 
volume maximum, et de limiter leur 
usage à l’appel à la prière et non à la 
diffusion de sermons entiers. Cette 
mesure a aussitôt suscité une levée de 
boucliers dans les milieux religieux et 
conservateurs dans un pays pratiquant 
un islam rigoriste.
Le ministre  Abdullatif al-Sheikh a 
justifié cette décision en invoquant 
la santé et le bien-être des enfants et 
des personnes âgées, dérangés par 
le bruit. « Ceux qui veulent prier 

n’ont pas besoin d’attendre l’appel 
à la prière de l’imam, a assuré le 
ministre dans une vidéo diffusée par 
la télévision d’État. Ils devraient déjà 
être avant à la mosquée. »
Des chaînes de télévision diffusent 
déjà prières et sermons sur le Coran, 
a-t-il encore expliqué, suggérant que 
les mosquées n’avaient pas besoin 
d’en rajouter.

Libéralisation voulue par Mohamed 
Ben Salman
Dans un pays abritant des dizaines de 
milliers de mosquées, cette décision a 
été bien accueillie. Mais elle a aussi 
déchaîné les passions sur les réseaux 
sociaux. Un mot-dièse suggérant 
l’interdiction de la musique dans les 
restaurants et les cafés a ainsi été 
maintes fois relayé. Le ministre a 

jugé que les critiques émanaient des « 
ennemis du royaume » désireux de « 
d’agiter l’opinion publique ».
Cette mesure s’inscrit dans la politique 
de libéralisation voulue par le prince 
héritier Mohammed ben Salman. 
Celui qui dirige de facto le royaume a 
ordonné la levée de plusieurs interdits 
ou restrictions, comme l’interdiction 
de conduire pour les femmes, tout en 
autorisant des concerts rassemblant 
hommes et femmes, ce qui était 
strictement interdit auparavant.
Ces assouplissements ont été 
favorablement accueillis par nombre 
de Saoudiens dans un pays où les 
deux tiers de la population ont moins 
de 30 ans.
Le royaume a également limité les 
pouvoirs de sa police religieuse, 
autrefois redoutée lorsqu’elle 
n’hésitait pas à chasser les gens des 
centres commerciaux au moment de 
la prière.

Plusieurs manifestants ont dressé 
un barrage routier à l’entrée 
de la société Ballance Agri-

Nutrients en Nouvelle-Zélande pour 
dénoncer ses activités illégales au 
Sahara occidental occupé, a indiqué 
dimanche Western Sahara Ressource 
Watch (WSRW), l’observatoire 
chargé du suivi de l’exploitation des 
ressources naturelles dans ce territoire 
non autonome.
“Un groupe de manifestants s’est 
enchaîné à l’entrée du siège de la 
société néo-zélandaise Ballance 
Agri-Nutrients à Tauranga”, écrit 

WSRW, notant que la compagnie 
néozélandaise est “la plus impliquée 
des sociétés qui achètent à une 
compagnie nationale marocaine le 
minerai de phosphate du Sahara 
Occidental occupé”.
“Seule une filiale de l’exportateur 
marocain basée en Inde importe un 
plus grand volume de minerai que 
Ballance Agri-Nutrients, ce qui est 
démontré dans notre rapport P pour 
Pillage 2021”, précise l’observatoire.
Selon Western Sahara Ressource 
Watch, qui a publié plusieurs photos, 
sur son site internet, des manifestants 

qui tenaient des pancartes où on 
pouvaient lire: “du sang sur vos mains, 
Ballance” ou encore “interdisez le 
phosphate ensanglanté”.
L’observatoire chargé du suivi 
de l’exploitation des ressources 
naturelles du Sahara occidental 
déplore notamment l’arrivée, dans une 
semaine d’”une nouvelle cargaison de 
minerais au port de Tauranga”.
“Le peuple du Sahara Occidental est 
victime de la guerre marocaine, que 
Ballance finance directement”, a, de 
son coté, déclaré Josie Butler, la porte-
parole de “Solidarité Aotearoa Sahara 

Occidental”, au site d’information 
néo-zélandais Stuff, précisant que 
Ballance doit s’entretenir avec le Front 
Polisario, seul représentant légitime 
du peuple du Sahara Occidental.
Josie Butler, citée par la même source, 
a fait savoir que “la manifestation a 
pris fin après que le PDG de Ballance, 
Mark Wynne, aurait garanti aux 
manifestants qu’il rencontrerait le 
représentant du Front Polisario en 
Australie et en Nouvelles-Zélande”.
Néanmoins, la société a par la suite nié 
cela, déclarant à Stuff que Ballance 
était “une société commerciale, pas 

une organisation politique”.              
L’Observatoire Western Sahara 
Resource Watch rappelle, en outre, 
qu’il a tenté depuis plusieurs années 
d’amener Ballance Agri-Nutrients à 
répondre aux questions relatives aux 
aspects juridiques et éthiques de son 
commerce illégale avec la puissance 
occupante du Sahara Occidental 
notamment à travers son dernier 
courrier envoyé le 7 mars 2021, 
regrettant que toutes ses tentatives de 
joindre la société néozélandaise soient 
restées sans réponses.

Le Pérou a réévalué ce 
lundi 31 mai le nombre 
des personnes mortes du 

Covid-19 sur son sol, le faisant 
passer de 69 342 à 180 764, sur 
les recommandations d’un conseil 
technique, a annoncé le numéro 
deux du gouvernement, Mme 
Violeta Bermudez.
 « À partir d’aujourd’hui [...] 
nous allons avoir des chiffres plus 
exhaustifs et qui seront d’une 
grande utilité pour la gestion 
de la pandémie », a déclaré en 
conférence de presse la présidente 
du Conseil des ministres, citant les 
chiffres réévalués par un conseil 
technique mis en place en avril et 
composé d’experts indépendants et 
d’organismes internationaux.
Selon ce conseil technique mis en 
place en avril et composé d’experts 
péruviens et de l’Organisation 
mondiale de la santé (OMS), le 
nombre de décès dus au Covid-19 
s’élevait au 22 mai à 180 764 dans ce 
pays de 33 millions d’habitants. Le 
précédent bilan, arrêté dimanche, 
faisait état de 69 342 morts.
Changement de méthodologie
Le conseil technique a proposé 
de modifier les critères 
d’enregistrement des décès après 
avoir estimé que « la méthodologie 
actuelle présente des limites qui 
entraîne une sous-estimation du 
nombre de morts du Covid-19 ».
Désormais seront recensés comme 
« morts du Covid-19 » les personnes 
remplissant sept critères techniques, 
dont les contaminations avérées, 
mais aussi les « cas probables 
présentant un lien épidémiologique 
avec un cas confirmé ». Sera 
également pris en compte « un cas 
suspect de Covid-19 qui présente 
un cadre clinique compatible avec 
la maladie ».
Le conseil technique est composé 
de spécialistes appartenant à des 
entités publiques, à des institutions 
privées péruviennes ainsi que des 
experts de l’OMS.
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Algérie A’ - Burundi en amical le 16 juin au nouveau 
stade d’Oran

en : 
Belmadi, « Nous visons le top 5 africain FIFA »

La sélection algérienne 
des joueurs locaux 
affrontera son homologue 

du Burundi le mercredi 16 juin 
2021 (à 20h45) au nouveau stade 
Olympique d’Oran, a annoncé la 
Fédération algérienne de football 
(FAF).
Le stage, sous la conduite du 
sélectionneur national Madjid 
Bougherra, débutera le samedi 13 
juin au Centre technique national 
(CTN) de Sidi Moussa, avec 
les tests PCR pour les joueurs 
et les membres des différents 
staffs puis une première séance 
d’entraînement en fin d’après-
midi, a précisé l’instance sur son 
site officiel.
Le départ pour la ville d’Oran 
est prévu le mardi 15 juin dans la 
matinée avec la programmation 
d’une séance d’entraînement à 
18h30 sur la pelouse du nouveau 
stade de la ville d’El Bahia.
La liste des joueurs qui seront 
convoqués par Bougherra sera 
publiée ultérieurement.
Le nouveau stade d’Oran d’une 
capacité de 40.000 places est  
doté d’une excellente pelouse 

en gazon naturel.  Il fait partie 
d’un grand complexe sportif 
olympique composé entre autres 
d’un stade d’athlétisme de 4.200 
places, une salle omnisports de 
6.200 places et un centre nautique 
de trois piscines.
Pour rappel, ce premier 
regroupement des joueurs 
locaux s’inscrit dans le cadre 
de la préparation de la sélection 
nationale en prévision de la 
Coupe arabe des Nations de la 
FIFA Qatar 2021 qui aura lieu 
du 30 novembre au 18 décembre 
prochains.
L’Algérie évoluera dans le 
groupe D avec l’Egypte et le 
vainqueur des matchs: Liban-
Djibouti, et Libye-Soudan.
Le tournoi sera disputé en deux 
étapes avec une compétition 
préliminaire qui concernera 
quatorze équipes les moins bien 
classées sous la forme de sept 
matchs simples à éliminatoire 
directe, puis une compétition 
finale se déroulant sous forme 
d’une phase de groupes, suivie 
de quarts de finale, demi-finales 
et finale.

Au cours de la conférence 
de presse animée, ce 
matin au CTN de Sidi 

Moussa, Djamel Belmadi s’est 
exprimé quant aux trois prochains 
adversaires en amical des Verts, 
évoquant la qualité des effectifs 
en place et l’intérêt qu’il porte à 
ces différentes confrontations.
Non, les trois matches amicaux 
que va disputer l’Algérie face 
à la Mauritanie (3 juin), au 
Mali (6 juin) et la Tunisie (11 
juin) ne sont pas de simples 
façons de s’échauffer avant les 
qualifications en Coupe du Monde. 
Le sélectionneur des Verts, 
Djamel Belmadi, l’a confirmé ce 
matin : ces confrontations seront 
déterminantes sur de nombreux 
points.
Interrogé, en premier lieu, sur 
l’impact du report des matchs 
de qualifications sur son groupe, 
le sélectionneur a tenu à se 
montrer rassurant, évoquant par 
la même leur état de forme au 
début du stage : « Je ne sais pas 
si le report des qualifications 
pour la Coupe du Monde 2022 
est une bonne chose mais nous 
avons des joueurs en mauvaise 
forme, à qui il manque du temps 
de jeu.», visant par la même des 
joueurs comme Djamel Benlamri 
ou Youcef Atal. Pour l’occasion, 
ces amicaux doivent permettre 
aux Verts d’être plus prêts et 
d’avancer sur certains de leurs 

défauts encore visibles (dans 
le jeu défensif en profondeur 
notamment).
En ce qui concerne le choix 
des adversaires, là encore 
le sélectionneur l’assume : 
tous trois sont de haut niveau 
et ne compteront pas pour 

du beurre : La Mauritanie, 
premier adversaire de l’Equipe 
Nationale, est ainsi vantée pour 
sa «progression incessante. C’est 
une équipe qui vient d’enchaîner 
deux qualifications en CAN par 
exemple.», la comparant même 
à un futur adversaire des Verts : 

«C’est une meilleure équipe que 
Djibouti, sans leur manquer de 
respect, que nous allons affronter 
en septembre en qualifications 
pour la Coupe du Monde. Ils 
vont nous porter de nombreux 
problèmes et nous allons pouvoir 
enchaîner et gagner du temps de 

jeu.»
Le Mali, qui a régressé par 
rapport à la génération de Seydou 
Keita et Frederic Kanouté, se voit 
à nouveau tresser les louanges 
par Djamel Belmadi : «Affronter 
le Mali sera un sacré défi. C’est 
une nouvelle génération dorée, 
avec plus de 30 joueurs en 
Europe. Je ne serai vraiment pas 
étonné qu’ils soient au sommet 
dans quelques années avec tous 
ces jeunes qui explosent. Pour 
comparer à nouveau, ils sont 
au minimum aussi fort que le 
Burkina Faso que nous allons 
aussi affronter en septembre.»
Enfin, en ce qui concerne 
la Tunisie, renforcée par de 
nombreux binationaux et qui 
recevra l’EN à Tunis, c’est 
un autre point qui intéresse le 
sélectionneur : celui du classement 
FIFA. En effet, s’ils parviennent 
à battre la Tunisie, les Verts 
intégreront définitivement le top 
5 africain et pourront notamment 
recevoir au match retour en cas 
d’éventuel barrage qualificatif 
pour la Coupe du Monde. Cette 
donnée, non négligeable, vient 
apporter un supplément d’intérêt 
à une confrontation prestigieuse 
et destinée, là encore, à permettre 
aux joueurs d’engranger du 
temps de jeu et de progresser sur 
leurs points faibles.
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Fc Barcelone : 
ça commence à sentir bon pour Lionel Messi

Le Barça boucle la signature d’Eric Garcia

La star du FC Barcelone serait 
proche de prolonger son contrat. 
Un accord sur le plan financier a 

ainsi été trouvé.
« Ce n’est pas une question d’argent 
de sa part, il fait preuve de beaucoup 
de compréhension. Il veut avoir une 
équipe très compétitive et remporter 
des Champions League et des titres. 
Les signatures que nous faisons se 
font par rapport à ces négociations ». 
Dans sa nouvelle sortie publique ce 
mardi, Joan Laporta évoquait encore 
le cas Lionel Messi, au lendemain de 
l’officialisation de l’arrivée du Kun 
Agüero. La signature de l’Argentin, 
très proche de la Pulga, est même 
considérée comme un argument de 
poids pour convaincre ce dernier de 
prolonger.
Tout comme l’élection de Joan Laporta 
à la tête du club était vue comme un 
premier pas positif pour que le natif 
de Rosario accepte de rester, lui qui 
ne s’entendait absolument pas avec la 
direction de Josep Maria Bartomeu. Et 
les dernières informations de la Cadena 

COPE vont ravir les fans du Barça. 
Lionel Messi aurait ainsi accepté les 
conditions financières proposées par la 
direction de son club.

Une grosse baisse de salaire
Ceci signifie qu’il est d’accord sur le 
salaire proposé par l’état-major de 
l’institution catalane, ainsi que sur les 
modalités de paiement de celui-ci. Ses 
émoluments diminueraient de 50% 
environ - des chiffres avancés par la 
presse espagnole ces derniers jours - et 
ils seraient versés sur plusieurs années, 
ce qui permettrait à l’écurie de Liga de 
pouvoir respirer un peu financièrement.
La radio précise qu’il reste quelques 
détails structurels à régler, mais que 
sa prolongation pour deux saisons 
supplémentaires est très bien partie. 
Lors des négociations, l’Argentin n’a 
mis que très peu d’obstacles et a rendu 
les discussions plutôt faciles pour la 
direction barcelonaise. Le numéro 
10 barcelonais serait ainsi plutôt 
convaincu par le projet sportif présenté 
par Joan Laporta. Plus qu’à attendre 
l’annonce tant désirée donc...

Après Sergio Agüero, le FC 
Barcelone annonce l’arrivée 
d’Eric Garcia, défenseur 

central espagnol, libre en provenance 
de Manchester City.
Le Barça s’est fait une spécialité 
d’accueillir des joueurs en fin de 
contrat durant ce mercato. Une 
journée après avoir officialisé la venue 
de Sergio Agüero, dont l’aventure à 
Manchester City vient de prendre fin, 
et toujours dans l’espoir de faire venir 
Georginio Wijnaldum, qui arrive en fin 
de bail du côté de Liverpool, le club 
catalan vient d’annoncer la signature 
d’Eric Garcia, qui termine lui aussi 
son contrat avec les Citizens.
«Eric Garcia deuxième renfort estival 
du FC Barcelone. Le joueur signera 
aujourd’hui son contrat jusqu’à juin 
2026. Sa clause libératoire sera de 400 
M€», indique le communiqué du FC 
Barcelone sur son site internet. Même 
s’il n’y avait pas vraiment de suspense, 
voilà un dossier qui prend fin après des 
mois et des mois de rumeurs.

Retour au bercail
Formé à La Masia, le jeune défenseur 
central espagnol, qui tiendra une 
conférence de presse de présentation 
en début d’après-midi, avait décidé 
de ne pas prolonger avec Manchester 
City pour revenir au Barça. Il viendra 
renforcer un secteur parfois défaillant 
cette saison et concurrencer Gerard 
Piqué, Clément Lenglet, Samuel 
Umtiti, Oscar Mingueza et Ronald 
Araujo notamment.
En attendant, il disputera l’Euro avec 
l’Espagne de Luis Enrique, dont il est 
devenu l’un des titulaires indiscutables 
ces derniers mois en dépit d’un temps 
de jeu famélique chez les Citizens 
(6 apparitions seulement en Premier 
League).
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En Bref...Quic, le protocole de Google qui va booster le web

Ecouteurs JBL Live Pro+ : 

découvrez les nouveautés Fnac

Boosté à l’Intelligence 
artificielle, le puissant 
supercalculateur Perlmutter 
va aider à concevoir la plus 
grande carte 3D jamais 
réalisée de l’univers visible. Il 
permettra d’étudier l’énergie 
noire et l’accélération de 
l’expansion de l’Univers.
Voici le Perlmutter, l’un des 

supercalculateurs dopés à 
l’Intelligence artificielle les 
plus puissants de la Planète. 
Tout juste dévoilé par le 
National Energy Research 
Scientific Computing Center 
et conçu en partenariat avec 
AMD, Nvidia et Hewlett-
Packard, sa mission consiste 
à élaborer la plus vaste 
cartographie en 3D jamais 
réalisée de l’univers visible. 
Un objectif qui permettra 
d’étudier l’énergie noire 
autrement appelée énergie 
sombre. C’est cette forme 
d’énergie qui permet 
d’expliquer l’accélération de 
l’expansion de l’Univers.
Pour cela, le supercalculateur 

va traiter les données sur 
cette énergie relevées par le 
Dark Energy Spectroscopic 
Instrument (Desi). Implanté 
au télescope Mayall près de 
Tucson, en Arizona (États-
Unis). Le Desi a pour ambition 
de mesurer la lumière émise 
par des dizaines de millions 
de galaxies remontant à 12 
milliards d›années-lumière.
La machinerie du Perlmutter 

enferme 1.535 nœuds 
comportant à la fois un 
processeur AMD Epyc 7763, 
doté de 64 cœurs et de quatre 
GPU Nvidia A100. Au total, 
c›est une puissance cumulée 
de quatre exaflops que peut 
délivrer le supercalculateur. 
Il dispose d’une capacité de 
stockage de 35 pétaoctets.
Avec cet arsenal, Perlmutter 

serait capable de traiter en 
quelques jours une année 
complète de données 
collectées par le Desi, alors 
qu›il en faudrait plusieurs 
semaines, voire des mois, 
avec les systèmes actuels.

Créée par Google il y a 
maintenant huit ans, 
l’une des futures clés 

de voûte d’Internet s’appelle 
Quic et elle devient une norme 
officielle. Quic pourrait 
remplacer avantageusement 
le TCP avec la promesse d’un 
gain important de vélocité et 
une certaine souplesse dans 
la gestion des connexion 
chiffrées.
Le TCP, le protocole de 

transmission des données 
par paquets est celui qui 
anime le réseau des réseaux 
depuis 1974. Ce dinosaure 
d’Internet vient de recevoir 
officiellement le soutien 
d’une mise à jour historique 
concoctée par Google. 
Baptisée Quic (Quick UDP 
Internet Connections), cette 
nouvelle norme vient d’être 
homologuée par l’Internet 
Engineering Task Force 
(IETF), l’organisation 
qui labellise les standards 
d’Internet. En réalité, Quic 

est déjà implanté et exploité 
par les navigateurs et les 
services en ligne depuis 
près de huit ans, mais sa 
certification vient tout juste 
d’aboutir. Ainsi, Google l’a 
introduit dans son navigateur 
Chrome pour la première 
fois en 2013 afin de le tester. 
Ce n’est qu’à partir de 2016 
que le protocole a vraiment 
commencé à être examiné 
par l’IETF.
Quic est conçu pour donner 

un coup de fouet radical à la 
structure d’Internet. Selon 
Google, il pourrait réduire le 
délai d›affichage des résultats 
des pages Web de 8 % et 
de 4 % sur mobile. Mieux 
encore, lorsqu’il s’agit de 

lire une vidéo provenant 
du service de streaming 
YouTube de Google, le temps 
de mise en mémoire tampon 
dégringole, respectivement 
pour les ordinateurs et les 
mobiles, de 18 et de 15 %. 
Comme TCP, Quic s’articule 
avec la norme IP, c’est-à-
dire l’Internet Protocol, la 
base du réseau. Et ces deux 
normes viennent contrôler la 
façon dont les données sont 
réparties en paquets, routées, 
puis réassemblées en bout de 
ligne. Le standard sait aussi 
se débrouiller pour récupérer 
les paquets de données 
perdus et les ré-attribuer.

Quic fait la même chose 
que TCP, mais en mieux

Quic fonctionne de concert 
avec un autre standard 
d’internet baptisé UDP pour 
(User Datagram Protocol). 
Cette norme a l’avantage 
d’être plus véloce que TCP, 
mais ne sait pas récupérer les 
paquets de données égarés. 
C’est Quic qui se charge de 
ce travail et il le réalise plus 
rapidement. Le standard 
a, comme autre atout, 
d’accélérer les connexions 
chiffrées. C’est essentiel pour 
l’affichage des pages Web à 
la norme HTTPS.
Maintenant que Quic est 

validé, cela ne veut pas dire 
que le TCP va disparaître, 
loin de là ! Le protocole va 
être progressivement et, 
certainement, très lentement 
intégré dans les entreprises 
et les organisations. Et 
malheureusement, cette mise 
à jour, pleine de promesses 
de rapidité, pourrait ne 
jamais recouvrir la totalité 
d’Internet.

Les nouveaux écouteurs 
JBL Live Pro+ sont 
un véritable concentré 

de technologie ! Sur le site de 
la Fnac tous les coloris sont 
disponibles, vous trouverez 
forcément un modèle à 
votre goût. Le succès de ces 
accessoires n’est pas dû au 
hasard puisqu’ils offrent de 
nombreux avantages.
Les écouteurs sans fil 

JBL Live Pro+ peuvent 
se connecter à plusieurs 
équipements différents : 
smartphone, ordinateur 
portable, tablette... Ils 
fonctionnent par Bluetooth 
et avec une batterie 
rechargeable. Les avantages 
des écouteurs sans fil sont 
nombreux :

L’absence de fil permet 
d’être plus libre de ses 

mouvements
Vous n’êtes pas obligé 

d’avoir votre smartphone 
à proximité pour utiliser 
les écouteurs (portée d’une 
dizaine de mètres)
Ce type d’écouteurs sont 

idéaux pour faire du sport, 

ils sont agréables à porter, 
s’adaptent à vos oreilles. 
Ces accessoires sont 
spécialement conçu pour 
avoir une excellente tenue, 
vous oublierez que vous les 
portez
Les sons extérieurs sont 

atténués grâce à la Réduction 
de Bruit Adaptative (RBA)
Il est possible d›écouter de la 

musique, la radio, de recevoir 
des appels téléphoniques.
Les écouteurs JBL Live 

Pro+, en détail
Les nouveaux écouteurs 

JBL Live Pro+ au format 
intra-auriculaires sont 
disponibles sur le site de 
la Fnac, en 4 coloris (noir, 
beige, blanc, rose). Ils sont 
compatibles avec la recharge 
sans fil et rapide (10 minutes 
pour une heure d›écoute). 
L’autonomie maximale est 
de 21 heures et la réduction 
de bruit est efficace. Le 
boîtier de rangement avec 
batterie intégrée permet 
d’effectuer 3 cycles de 
charges des écouteurs, ainsi 
l›autonomie peut atteindre 

28h. Pour une charge 
complète, il faudra attendre 
seulement 2h. Lorsque l›on 
active le Bluetooth et RBA 
l’autonomie est de 6h et avec 
RBA désactivée on gagne 1h, 
soit 7h d’autonomie. 
Pour paramétrer les 

écouteurs, vous pouvez 
télécharger l’application 
mobile My JBL Headphones. 
Sur l’écran principal, vous 
aurez l’accès à 3 modes 
de réduction de bruit, à un 
égaliseur, à 2 modes d’écoute 
ambiante... ‘application est 
simple et intuitive à utiliser. 
Les commandes tactiles de 
chaque écouteur peuvent être 
paramétrées en fonction de 
vos préférences (son ambiant, 
lecture, assistant vocal, 
volume). Si vous voulez, 
vous pouvez désactiver les 
commandes tactiles via 
l’appli mobile. 
Le maintien des écouteurs 

JBL est excellent et vous 
n›aurez pas peur de les perdre, 
chaque écouteur pèse 5,1 
grammes ils sont très légers et 
agréables à porter. Le micro 

pour discuter au téléphone, 
retranscrit bien le son de la 
voix et la suppression du 
vent permet d’obtenir plus de 
clarté. Lorsque l’on écoute 
de la musique, le son est 
équilibré et la reproduction 
des moyennes et hautes 
fréquences est très correct.

Le succès des écouteurs 
true wireless

Les écouteurs true wireless 
sont très tendances dans le 
monde de l›audio, c›est un 
accessoire discret, agréable 
à porter, ergonomique 
et pratique à utiliser. Au 
moment de choisir ses 
écouteurs, souvent en 
décide de se tourner vers 
ce type d›écouteurs, c’est 
la nouvelle référence ! 
Véritable concentré de 
technologie, des innovations 
sont régulièrement apportées 
(notamment avec l’assistant 
vocal intégré). Les écouteurs 
filaires sont désormais une 
histoire ancienne, alors 
faites-vous plaisir en vous 
offrant des écouteurs sans fil.
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En cas de coup de mou 
physique ou intellectuel, 

lorsqu’on est au bord de 
l’épuisement, certaines 
huiles essentielles tonifiantes, 
stimulantes ou euphorisantes 
redonnent de l’élan. 
L’aromathérapie peut être 
une bonne alternative pour 
retrouver de l’énergie 
et combattre la fatigue 
passagère. Toutefois, les 
huiles essentielles sont 
déconseillées aux moins 
de 15 ans et aux femmes 
enceintes ou qui allaitent. 
Renseignez-vous au cas pas 
cas auprès de votre médecin.

L’huile essentielle de 
romarin à cinéole pour 

booster ses capacités 
intellectuelles

Face à une surcharge de 
travail, un examen... l’huile 
essentielle de romarin à 
cinéole aide à surmonter 
la fatigue intellectuelle. 
Plusieurs études montrent 
que la respirer favorise 
l’apprentissage et les capacités 
de mémorisation, notamment 
la mémoire prospective, 
celle des choses à faire. «Elle 
stimule aussi la mémoire 

mathématique», affirme 
Françoise Couic- Marinier, 
docteure en pharmacie.
Comment l’utiliser ?
•	 Respirer 5 gouttes 
d’huile essentielle en 
diffusion, 5 à 10 minutes, 
trois fois par jour (on en 
profite pour faire une pause).
•	 À défaut, appliquer 
2 gouttes diluées dans 
une huile végétale sur les 
faces internes des poignets 
et le plexus solaire, ou 3 
gouttes sur un mouchoir, 
et respirer profondément.
Ne jamais utiliser en cas 
d’épilepsie ou d’asthme.

L’huile essentielle de 
petit grain bigarade pour 

supporter la charge mentale
«Je conseille cette huile 
essentielle (HE) relaxante en 
cas de fatigue psychologique, 
liée aux nombreuses tâches 
du quotidien. Elle permet de 
prendre un moment pour soi 
afin de se ressourcer», explique 
Françoise Couic- Marinier. Si 
l’odeur ne plaît pas, ne pas 
hésiter à la remplacer par 
l’HE de lavande officinale, 
qui a des effets similaires.
Comment l’utiliser ?

En olfaction : 2 gouttes au 
creux des mains, on chauffe 
bien une paume contre 
l’autre et on place les mains 
en coupe sous le menton 
pour la respirer en prenant 
une vraie pause calmement, 
pendant quelques minutes.

L’huile essentielle de 
Petit grain bigarade, 
décontracturante et 

apaisante
L’huile essentielle d’épinette 
noire contre la fatigue qui 
dure et le manque de tonus
«L’huile essentielle d’épinette 
noire agit sur les glandes 
surrénales où sont sécrétées 
des hormones qui donnent 
du tonus, comme le cortisol. 

C’est efficace en cas de gros 
ras-le-bol, quand on n’arrive 
pas à se lever le matin, 
et face à un surmenage», 
explique Françoise Couic-
Marinier. On sent la 
différence dans les deux jours.
Comment l’utiliser ?
En massage ou friction (par 
exemple après la douche) au 
niveau des surrénales, c’est-à-
dire au niveau des reins, sous 
les côtes, de chaque côté de 
la colonne vertébrale. Diluer 
2 gouttes d’huile essentielle 
dans  10 gouttes d’huile 
végétale fluide qui pénètre 
vite comme celles de noyau 
d’abricot ou de macadamia. 
«Le matin, cela accompagne 

le pic physiologique de 
sécrétion de cortisol, mais 
à éviter le soir car cette HE 
peut empêcher de dormir», 
précise la spécialiste.
Prudence en cas 
d’insuffisance rénale, et si 
l’on prend déjà un traitement 
à base de corticoïdes.

L’huile essentielle de 
marjolaine à coquille contre 

la fatigue nerveuse
L’huile essentielle de 
marjolaine à coquille équilibre 
le système nerveux lorsqu’on 
a besoin de retrouver plus 
de sérénité et que la fatigue 
rend irritable, à fleur de 
peau, que les larmes montent 
facilement. «C’est un véritable 
antidépresseur naturel, car elle 
est légèrement euphorisante», 
confirme Françoise Couic- 
Marinier. Elle agit sûrement 
par le biais de la sérotonine.
Comment l’utiliser ?
Respirer 2 gouttes versées sur 
un mouchoir ou appliquées 
directement sur les poignets. 
Même si son effet est rapide, 
mieux vaut l’utiliser au 
moins deux ou trois semaines 
pour remonter la pente

Les meilleures huiles essentielles pour 
faire le plein d’énergie

Il serait possible d’influencer 
son risque de cancer du sein 
selon le type de contraception 

que l’on choisit, d’après une 
nouvelle étude scientifique.
Une nouvelle étude 
scientifique réalisée par l’Ecole 
Polytechnique fédérale de 
Lausanne (ou EPFL, basée en 
Suisse) indique que le cancer 
du sein hormonodépendant peut 
être prévenu par des choix plus 
éclairés sur la composition des 
contraceptifs. En d’autres termes, 
on pourrait réduire ou augmenter 
son risque de cancer du sein selon 
la contraception que l’on choisit.
Les contraceptifs hormonaux, 
comme la pilule ou l’implant, 
sont connus pour augmenter très 
légèrement le risque de cancer 
du sein hormonodépendant. 
Ici, une équipe de l’EPFL a 
examiné de près les différents 
effets biologiques des différents 
progestatifs des contraceptifs 

hormonaux sur le tissu 
mammaire - plus précisément 
sur l’épithélium mammaire. 
L’étude a été publiée le 
27 mai 2021 dans la revue 
EMBO Molecular Medicine.
“Bien que nous sachions comment 
différentes formulations 
contraceptives affectent le 
système cardiovasculaire, 
nous en savons peu sur leurs 
effets sur le sein”, a souligné le 
professeur Cathrin Brisken, co-
auteure de l’étude. “Nous avons 
donc développé de nouvelles 
approches pour comparer les 
progestatifs les plus couramment 
utilisés dans différents 
contraceptifs hormonaux, et 
avons été surpris de constater que 
certains d’entre eux stimulent 
la prolifération cellulaire dans 
le sein - tandis que d’autres 
ne le font pas”, a-t-elle ajouté.
Pour tester les effets de certains 
progestatifs sur les cellules 

de l’épithélium du sein, les 
chercheurs ont travaillé in 
vitro, en laboratoire, sur des 
glandes mammaires de souris 
où ils ont greffé des cellules 
épithéliales de seins humains. 
Ces échantillons étaient issus 
de réductions mammaires.
L’équipe a réalisé que ce qui 
distinguait les progestatifs 
stimulants des progestatifs 
inoffensifs étaient leurs 
propriétés androgéniques - un 
terme désignant des substances 
liées aux caractéristiques 
masculines (poils, masse 
musculaire, etc.). Certains 
progestatifs ont en effet des 
propriétés androgéniques, et 
agissent comme la testostérone. 
Ici, les chercheurs ont découvert 
que les progestatifs androgènes 
conduisaient à la production 
de la protéine Rankl, qui joue 
un rôle important dans la 
prolifération cellulaire dans 

l’épithélium mammaire. Avec, 
in fine, des changements qui sont 
associés à des lésions précoces et 
prémalignes, selon les auteurs. Un 
effet qui n’a pas été observé avec 
les progestatifs anti-androgènes. 
Au vu de ces résultats, les 
scientifiques estiment que les 
progestatifs ayant une activité 
anti-androgène pourraient être 
une option 

plus sûre concernant le 
risque de cancer du sein.
“Il pourrait être possible de 
prévenir le cancer du sein 
associé à la contraception en 
faisant des choix plus éclairés en 
tenant compte de la composition 
moléculaire d’un contraceptif”, 
a conclu Cathrin Brisken.

Cancer du sein : 

mieux choisir sa contraception pourrait en diminuer le risque
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Mâcher plus pour 
manger moins… 
Non, il ne 

s’agit pas 
d’un 
nouveau 
slogan 
poli-
tique mais 
d’une as-
tuce min- ceur baptisée 
le « crunch effect «. On vous 
dit tout sur ce concept sur-
prenant censé nous aider à 
perdre du poids facilement.

Un conseil de bon sens pour 
manger moins sans se frus-
trer. Voilà comment résumer 
le «crunch effect». En fran-
çais, «crunch» signifie cro-
quer.

Le crunch effect, c’est 
quoi?

Pour faire simple, il s’agit 
de mâcher fort pour man-
ger moins. Les adeptes du 
crunch effect sont en effet 
persuadés que le fait de nous 
entendre mastiquer permet-

trait de réduire 

dras-
tiquement la quan-

tité de nourriture que nous 
ingérons. Une tendance sur 
laquelle se sont penchés les 
chercheurs américains des 
Brigham Young University 
et Colorado State Universi-
ty, dans le cadre d’une étude 
publiée dans la revue spé-
cialisée Food Quality and 
Preference. Alors, le crunch 
effect fonctionne-t-il vrai-
ment comme un coupe-faim 
? D’après les scientifiques, 
la réponse est oui !

Pour aboutir à ce résultat, 
ils ont mené plusieurs ex-
périences sur un panel test. 
Parmi elles, manger des 
bretzels avec ou sans casque 
sur les oreilles. Et le verdict 
est sans appel : les personnes 

qui portaient un casque avec 
de la musique pour masquer 
le bruit de la mastication 
ont en moyenne mangé 4 
bretzels chacun, contre 2,75 
bretzels pour les partici-
pants qui n’étaient exposés 
à aucun bruit environnant. 
«La différence peut sembler 
dérisoire mais sur une se-
maine, un mois ou un an, ça 

s›accumule», explique l’un 
des auteurs de l’étude, Ryan 
Elder. «Le son est générale-
ment le sens oublié dès qu’il 
s’agit de nourriture. Pour-
tant, se concentrer davan-
tage sur le bruit des aliments 
permettrait de moins man-
ger «, ajoute le chercheur 
dans un communiqué.

Supprimer les bruits 

parasites

En conclusion, plus nous 
sommes conscient du bruit 
que nous faisons en man-
geant, moins nous allons 
manger. Cela permet en 
effet de se rendre compte 
de la quantité de nour-
riture que nous ingurgi-
tons. En d’autres termes, il 
s’agit de «manger en pleine 
conscience». Mais du coup, 
l’inverse marche aussi.

Ainsi, on a tendance à gri-
gnoter devant la télé car 
le son provenant du poste 
masque le bruit des aliments 
et nous empêche d’avoir 
conscience de combien de 
bonbons ou de chips nous 
sommes en train de manger. 
Un conseil pour éviter cela 
: éteindre la télé, la radio 
– éventuellement deman-
der aux enfants de se taire 
– et manger dans le calme. 
D’après la science, ça fait 
maigrir. Dans tous les cas, 
ça ne coûte rien d’essayer.

Enfin une solution 
pour les accros au 
sucre ! Pour décro-

cher et réussir à perdre une 
taille, voire plus, il existe dé-
sormais un programme zéro 
frustration qui ressemble au 
régime «low carb» (pauvre 
en sucres) mais dans une 
version bien plus facile. Ex-
plication et mode d’emploi.

C’est le régime que les becs 
sucrés attendaient ! Certes, 
des régimes sans sucre, il en 
existe déjà et certains sont 
même très efficaces comme 
le cétogène ou l’IG bas par 
exemple. Le problème : sup-
primer le sucre radicalement, 
c’est aussi hard que d’arrêter 
la clope du jour au lendemain 
! Le Régime Carb Cycling 
offre une nouvelle opportu-
nité minceur pour celles et 
ceux qui ont besoin de perdre 
du ventre et qui n’y arrivent 
pas faute de pouvoir sucrer 
leur «aliment doudou».

Carb cycling : 

ça veut dire quoi ?

Carb Cycling, pourquoi ce 
nom ? Carb, ça signifie car-
bohydrates (= glucides = 
sucres), et Cycling, cycle, car 
le principe du régime, c’est 
d’alterner des jours avec des 
glucides (jour up carb) et des 
jours sans (jour low carb). 
Selon les auteurs du livre 
qui vient de sortir «Carb Cy-
cling, le régime sans sucre le 
plus facile du monde»*, l’in-
térêt est double : «ce régime 
assure, à la fois, une perte de 
poids sans agression pour le 
corps qui ne se sent pas en 
danger de manque et donc 
ne se rebelle pas en bloquant 
toute perte de poids, et un 
regain d’énergie, un meilleur 
sommeil, moins de cholesté-
rol et de triglycérides, moins 
de risque de diabète et moins 
d’hypertension».

Carb cycling : les trois 

grands principes

L’objectif du Carb Cycling, 
c’est de contrôler la quantité, 
le rythme et la qualité des 
glucides. Le tout en adaptant 
ses menus en fonction de son 
quotidien, et non l’inverse. 
Si vous avez une fête d’ 
anniversaire en vue, eh bien 
mangez du gâteau, et ce sera 
donc pour vous un jour «up 
carb» tandis que le jour avant 
et celui après seront des 
jours «low carb». C’est aussi 
simple que ça !

. Prendre conscience des 
glucides qu’on avale. Si le 
but du Carb Cycling est de 
manger globalement moins 
de sucres, encore faut-il 
avoir une idée précise de ce 
que l’on boulotte au quoti-
dien. Grâce à des astuces, 
on peut diviser facilement sa 
«conso» par deux.

. Manger des glucides un 
jour sur deux ou seulement 

le week-end ou selon un 
«cycle». A chacun de choisir 
le principe qui lui convient le 
mieux. Les jours low carb, 
c’est : poisson, œuf, viande, 
légumes verts, fruits très peu 
sucrés. Les jours up carb : 
même aliments, mais aussi 
légumes racines (carottes, 
panais…), légumineuses 
( lentilles, haricots secs, 
pois…), céréales et pseudo 
céréales (riz, pain, mues-
li, quinoa..), fruits (tous), 
graines (chia…).

. Privilégier la qualité des 
glucides en privilégiant les 

aliments à index glycémique 
bas et à charge glycémique 
basse. L’intérêt : ces aliments 
permettent de maîtriser la 
glycémie (taux de sucre san-
guin) et donc d’éviter les hy-
poglycémies et les fringales 
de sucres qui vont avec.

Ce régime vous tente ? Re-
portez-vous au livre de réfé-
rence avec le b.a-ba du Carb 
Cycling en 42 questions-ré-
ponses, les 76 meilleurs ali-
ments, 120 recettes pour les 
jours up et low, plus un pro-
gramme sur 4 semaines.

Crunch effect :

 l’astuce toute simple pour maigrir sans effort

Carb Cycling :

 le nouveau régime anti-sucre
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Plusieurs actions de 
réhabilitation et de 
restauration d’édifices 

funéraires et religieux 
menaçant ruine dans la 
vallée du M’Zab (site classé 
patrimoine universel) et 
Métlili ont été entreprises 
récemment, a-t-on appris 
lundi auprès de la direction 
de la culture et des arts de la 
wilaya de Ghardaia.
Initiées dans le cadre d’un 
programme du ministère de 
la Culture et des Arts, ces 
actions visent à encourager 
la restauration du patrimoine 
par les actions de volontariat 
et de formation soutenue du 
mouvement associatif local 
spécialisé dans le domaine.
Ces actions touchent 
principalement les cimetières 
de Baba Aissa Oulawan et 
Baba Oudjema, le mausolée 
de Ammi Moussa l’un des 
premiers fondateurs du Ksar 
de Ghardaïa l’an 1100, la 
mosquée Ammi Said et le 
minaret de la mosquée El-
Athik du Ksar de Métlili, a 
précisé Mohamed Alouani, 
architecte des monuments 
culturels et responsable du 

projet à la direction de la 
Culture.
Elles ont été précédées par 
une étude exhaustive et 
minutieuse par des experts 
en matière de restauration 
du patrimoine culturel et 
architectural, conformément 
à la loi sur le patrimoine du 
04/98, et visent à redonner 
à ces trésors culturels leur 
valeur d’antan et faire en 
sorte qu’il contribue au 
développement économique 
local, notamment dans le 
domaine du tourisme et de 
l’artisanat, a indiqué le chef 
du projet.
La réalisation des travaux de 
restauration des monuments 
funéraires et historiques situés 
dans la vallée du M’zab, 
confiée à une association 
«Aouzlan M’Zab» de 
Ghardaia tandis que le projet 
de restauration du minaret de 
la mosquée du Ksar de Métlili 
a été attribuée à l’association 
«El-Ithraa» (enrichissement) 
du patrimoine culturel et 
architectural de Métlili, 
sera suivi par la direction 
de la Culture et l’Office de 
la protection de la vallée du 

M’Zab (OPVM), a fait savoir 
M.Alouani.
Les membres des deux 
associations chargées de la 
restauration de ces monuments 
historiques bénéficieront 
d’une formation «gratuite» 
dans le cadre de la convention 
entre les ministères de la 
Culture et de la Formation 
professionnelle, sous la 
conduite des architectes de 
l’OPVM, a précisé le chef du 
projet.
La réhabilitation et la 
valorisation du patrimoine 
de la région, affecté par la 
décrépitude et la dégradation, 
seront réalisées dans le cadre 
normatif de restauration 
du patrimoine bâti et de 
l’évolution des techniques 
de restauration, a rassuré le 
responsable du suivi de ces 
projets.
La vallée du M’Zab, qui 
compte quatre communes 
(Ghardaïa, Bounoura, 
El-Atteuf et Daya Ben-
Dahoua), regorge de 
potentialités patrimoniales et 
architecturales d’importance 
nationale et universelle.
Source d’inspiration pour 

de nombreux architectes 
mondiaux, le M’zab 
constitue un véritable joyau 
architectural et culturel avec 
ses Ksour (villes forteresses) 
et ses murailles datant de 10 
siècles.
Ce haut lieu d’architecture 
traditionnelle connait une 
dégradation à cause des 
vicissitudes du temps, de 
la cruauté des intempéries, 
et des effets de l’Homme, 
constituant une préoccupation 
majeure des instances 
nationales et internationales 
dans le but de le sauver et de 
le réhabiliter.
Avec sa diversité 

exceptionnelle de sites et 
de monuments historiques, 
la région de Ghardaia 
compte faire de ces projets 
de réhabilitation des points 
forts de sa stratégie de 
développement.
La préservation et la 
valorisation du patrimoine 
historique de la wilaya, riche 
de son identité plurielle aux 
multiples affluents, vise à 
promouvoir l’attractivité et les 
potentialités touristiques de 
Ghardaïa et ses environs et de 
renforcer son positionnement 
à l’échelle internationale en 
drainant les flux de visiteurs 
nationaux et étrangers.

Dans son dernier ouvrage 
«La qal’a des Béni Hammad, 
reine du Hodna, de l’Aurès 
et des Ziban», l’historien et 
archéologue Abderrahmane 
Khelifa revient sur l’histoire 
des Hammadite et met en 
avant les vestiges historiques 
et archéologiques de la région 
du Hodna, des Aurès et des 
Ziban, à différentes périodes.
Ce beau-livre publié 
récemment aux édition 
Anep, aborde en 246 pages 
l’un des «centres de gravité 
historique» de l’Algérie et 
met en avant le degrés de 
civilisation d’un territoire où 
ont été posé les fondements 
du Maghreb central.
L’ouvrage revient sur 
l’histoire et la géographie 
de ce territoire et de la 
Qal’a des Bèni Hammad, 
classée au patrimoine 

mondial de l’Unesco en 
1980, et sur les différentes 
périodes d’occupation, 
particulièrement sur la 
période Hammadite depuis 
Hammad Ibn Bologguine Ibn 
Ziri, fondateur de la Qal’a en 
1007, jusqu’à la résistance 
à l’occupation française, 
en passant par la période 
ottomane.
Avec de nombreuses photos de 
découvertes archéologiques 
en appuie, Abderrahmane 

Khelifa reconstitue 
l’évolution des religions et 
croyances dans cette région et 
les itinéraires commerciaux.

L’ouvrage offre également 
une vue d’ensemble des 
différentes villes ayant 
prospéré dans la région 
à l’instar de Achir, Mila, 
(antique Milev), Souk Ahras 
(antique Thagaste), Djemila 
(Cuicul), Msila, Khenchela, 
N’gaous, Magra ou encore 

Tobna avec des focus 
particuliers et très détaillés sur 
la Qla’a des Béni Hammad et 
la ville de Tébessa.

En abordant la Qla’a des Béni 
Hammad, l’auteur revient 
sur l’histoire des lieux, sur 
les différentes occupations, 
sur les résultats des fouilles 
archéologiques et propose 
une reconstitution des 
conditions de vie de l’époque 
en montrant la production 
artisanal, les différentes 
monnaies, le plan de la ville 
et les voies commerciales. 
L’auteur relève cependant que 
ce site n’a toujours pas révélé 
tous ses secrets, un travail 
énorme reste à faire, malgré 
les fouilles entreprises, pour 
mieux appréhender l’histoire 
du Maghreb central dans 
des villages comme Tobna, 

Baghaï, ou encore Tehouda.

Titulaire d’un doctorat en 
histoire et archéologie, 
Abderrahmane Khelifa a 
effectué de nombreuses 
fouilles dans des sites comme 
Honaïne, Tlemcen, Sidi 
Okba, ou encore la Qal’a des 
Bèni Hammad. il a également 
occupé de nombreuses 
fonctions dans les différentes 
structures du patrimoine 
au ministère de la Culture 
en plus d’avoir enseigné à 
l’université.
Il est l’auteur de nombreux 
ouvrages dont sur le 
patrimoine culturel algérien 
dont «Honaïne: ancien port du 
royaume de Tlemcen», «Alger 
la bien gardée», «Alger, 
histoire et patrimoine» ou 
encore «Bajaia, capitale des 
lumières».

Ghardaïa: 

lancement des travaux de restauration des monuments 
funéraires et religieux

Parution de «La Qal’a des Béni Hammad»
 de Abderrahmane Khelifa
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L’art est une respiration 
nécessaire. Plus 
encore, il n’est autre 

qu’un inévitable voyage pour 
abolir toutes les frontières; un 
vecteur de paix, de liberté et 
d’intégration. « L’éternité, un 
visage » de Marianne Catzaras 
est l’intitulé de l’exposition 
itinérante de Marianne 
Catzaras qui veut montrer un 
autre univers.
Marianne Catzaras est née en 
Tunisie de parents grecs. Elle 
possède plusieurs talents: la 
poésie, l’écriture, la critique 
d’art, et la photographie.
Alors que pour nous le nom 
de l’exposition « L’éternité, 
un visage », est énigmatique. 
Elle précise: « Le titre 
assez énigmatique renvoie 
à Marguerite Yourcenar 
certes; mais aussi au cinéaste 
grec Théo Angelopoulos. 
Tous deux amoureux de 
la Grèce antique, tous 
deux à l’œuvre dans les 
histoires mythologiques des 
civilisations passées. »
Ce qui l’a amenée à se poser 
un certains nombres de 

questions: « Est-ce à dire que 
le passé éclaire le présent? Est-
ce à dire que le passé jette de 
la lumière sur l’avenir? D’où 
sa réponse: « Certainement. »
Car tout le long de sa vie, 
Marianne Catzaras fréquente 
et l’écrivaine et le cinéaste. 
Elle foule leurs pensées et 
continue son voyage à travers 
les sites antiques. Elle aussi à 
la recherche de quelque clé « 
pour comprendre l’indicible 
ou du moins l’approcher ».
Après une magnifique 
exposition au Colisée de 
Rome sur la mémoire des 
pierres, Marianne Catzaras 
continue à fouiller les 
archives, à interroger le livre 
de la mémoire. Tout en se 
rapprochant un peu plus des 
corps et s’arrête devant les 
visages de ces mêmes statues. 
A l’instar d’Aphrodite, 
Hermes, Hadrien. Elle ajoute: 
« C’est l’histoire des hommes 
que je veux raconter en visitant 
le musée d’Eleusis, ou celui 
du Bardo, la Gypsothèque de 
Pise, ou les jardins du Colisée 
de Rome. »

D’ailleurs, Marianne 
Catzaras, la photographe cette 
fois, traque l’antique dans la 
ville moderne. A la recherche 
de la beauté et des traces des 
œuvres passées. Car les ruines 
aussi construisent la maison 
de la mémoire.
Une présence intemporelle 

dans ces visages
A travers cette exposition, 
on verra aussi une présence 
intemporelle dans ces visages, 
dans ces regards aux yeux 
ouverts et fermés, dans ces 
corps à la terrible sensualité. 
On a l’impression que 
plusieurs drapés recouvrent 
les corps. Et que fait l’artiste 
sinon dévoiler une part de 
l’invisible? Que fait-il sinon 
convoquer le hors-champ? On 
est en Méditerranée et la mer 
ramène les corps à la surface.
Et l’on citera Marguerite 
Yourcenar qui parle à Hadrien. 
« Les poètes nous transportent 
dans un monde plus vaste ou 
plus beau, plus ardent ou plus 
doux que celui qui nous est 
donné, différent et en pratique 
presque inhabitable », ajoute-

t-elle.
Marianne Catzaras conclut: 
« L’art retrouve sa fonction, 
détourner l’inhabitable, 
créer de l’habitable, par sa 
force créatrice inégalable. 
Les statues sauront sans 
doute encore une fois 
accueillir le regard dans une 
impressionnante hospitalité. »

Une exposition à voir 
absolument.

Rappelons que cette 

exposition se déroule 

actuellement à la galerie du 

violon bleu à Sidi Bou Saïd. 

En effet, elle a débuté le 27 

mai et se poursuivra jusqu’au 

30 juin 2021.

Longtemps moquée, la diète 
rasta avait une sacrée avance 
sur les tendances alimentaires 
actuelles. Elle prônait un mode 
de vie spirituel, bien plus 
qu’une simple cure saine et 
écolo.
Bob Marley avait pour 
habitude d’ingurgiter, tous les 
matins, un drôle de breuvage 
à base de mousse irlandaise. 
Cette algue rouge, au nom qui 
n’évoque pas franchement la 
Caraïbe, aurait été introduite 
en Jamaïque au XVIIe siècle 
par les travailleurs immigrés 
irlandais et poussent depuis 
sur la côte. La boisson qui en 
est dérivée, reconnue pour sa 
forte teneur en vitamines, fer 
et calcium, est aujourd’hui 
commercialisée dans une 
version prête-à-consommer 
et n’a plus grand-chose à voir 
avec la potion chère au roi du 
reggae.
Refuser la société consumériste
Né avec le mouvement rasta 
dans les années 1930, le régime 
ital – contraction de « vital » et 
de « I » (le pronom anglais « 
je » unificateur et plébiscité par 

les rastasfaris) – se compose 
essentiellement de légumes et 
de produits non-transformés. 
Le fait maison étant le maître-
mot de ses adeptes. On verra 
ainsi le chef jamaïcain Rasta 
Mokko, l’un des dignes 
représentants de la cuisine 
ital, ou végétalienne, prendre 
le temps de mijoter son nectar 
rastafarien à feu doux dans 
son jardin, en commentant les 
bienfaits des fruits et des plantes 
qui poussent sur son terrain. « 
J’ajoute du citron vert, du lait 
et ça fait du Supligen [ndlr : 
boisson concentrée à base de 
la fameuse mousse irlandaise 
très répandue en Jamaïque], 
plaisante-t-il dans une vidéo 
publiée sur YouTube et sa 
chaîne à succès Ras Kitchen. 
Avec ça, plus de cancer de la 
prostate. »
Triste ironie du sort, Bob 
Marley s’est éteint d’un 
cancer généralisé à l’âge de 
37 ans, malgré l’absorption 
quotidienne de sa mixture 
iodée faite maison. « Pour les 
rastas, préparer soi-même sa 
nourriture revient à refuser 

la société consumériste, 
analyse Alexandre Grondeau, 
fondateur de reggae.fr, l’un des 
premiers médias français dédié 
au genre et à sa culture. On 
peut y voir une interprétation 
politique, car consommer ce 
que l’on produit c’est être anti-
Babylone, anti-colons. »
Manger ce qui pousse 
naturellement
Même son de cloche du côté du 
chef végétalien Delroy Brown à 
la tête de Gee Wiz, un restaurant 
ital campé à Treasure Beach, 
au sud-ouest de l’île. « Le but 
de ce régime est de proscrire 
toute nourriture qui aurait 
été importée par les colons, 
précise ce joyeux gaillard de 
66 ans, également traiteur pour 
l’agence Jammin Voyages 
spécialisée dans les séjours 
sur mesure en Jamaïque. Le 
régime ital encourage à manger 
ce qui pousse naturellement sur 
notre terre. On ne consommera 
pas de sel par exemple, car on 
le trouve dans la mer. L’idée est 
aussi de se rapprocher de nos 
ancêtres esclaves qui cultivaient 
eux-mêmes leur nourriture à 

l’époque coloniale », interprète 
ce fervent défenseur du 
mouvement panafricaniste. 
Ainsi, on retrouvera au menu 
de sa cantine colorée, des 
ragoûts et des soupes à base de 
légumineuses aussi bien que 
du poisson « pour soutenir la 
pêche locale », se justifie-t-il.
Végétarien ou végétalien, le 
régime ital connait plusieurs 
déclinaisons. Bob Marley lui-
même s’autorisait du poisson 
dans son assiette, mais ne se 
déplaçait jamais en tournée 
sans son chef cuisinier. 
« Marley n’allait pas au 
restaurant, indique Alexandre 
Grondeau, également auteur 
de Bob Marley : un héros 
universel (Éditions La Lune 
sur le toit, 2019). Lors de sa 
première tournée avec les 
Wailers en Angleterre au début 
des années 1970, il fallait qu’il 
trouve de quoi cuisiner ital, 
mais c’était l’hiver, il n’y avait 
aucun légume et tout coûtait 
cher à l’époque », se souvient-
il.

Aucun produit d’origine 
animale

Cuisiner maison, cultiver et 
manger local, un triptyque 
qui n’est pas sans rappeler 
les modes de consommation 
encouragés par les militants 
de la protection de 
l’environnement dans le 
contexte de crise écologique 
actuel. A l’instar des végans, 
les adeptes de la cuisine ital ne 
mangent ni viande ni produits 
d’origine animale comme le 
lait et les œufs. Écolo avant 
l’heure, leur approche est 
pourtant moins politique et 
sociale que spirituelle. Si les 
rastas veulent s’affranchir du 
christianisme, religion importée 
par les colons européens, leurs 
habitudes alimentaires puisent 
leurs fondements dans la Bible. 
« Dieu dit : Voici, je vous 
donne toute herbe portant de la 
semence et qui est à la surface 
de toute la terre, et tout arbre 
ayant en lui un fruit d’arbre et 
portant de la semence : ce sera 
votre nourriture (Genèse, 1 
:29). »

L’exposition « L’éternité, un visage » de Marianne Catzaras

Les rastas, précurseurs culinaires avec le régime ital
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Justin Bieber a finalement 
décidé de mettre fin au drame 
capillaire qui se jouait sur 
ses réseaux sociaux depuis 
quelques semaines. Le mois 
dernier, la pop star a décidé de 
se faire des dreadlocks. Mais 
à force d’exhiber sa nouvelle 
coupe, le chanteur canadien a 
fini par s’attirer les foudres de 
nombreux internautes qui lui 
ont reproché de faire preuve 
d’appropriation culturelle 
en adoptant cette marque ty-
pique de la culture rastafari.
Qu’à cela ne tienne, après 
avoir essuyé les critiques 
pendant un moment, le chan-
teur a préféré se soumettre à 
la vindicte et se raser le crâne.
Il apparaît désormais le che-

veu ras auprès de son épouse 
Hailey. « Heureux dimanche 
», a-t-il écrit en légende de 
ce selfie sur lequel il affiche, 
il faut bien le dire, une mine 
plutôt boudeuse. A croire que 
l’artiste tenait vraiment à ses 
dreadlocks. D’ailleurs, il n’en 
est pas à son coup d’essai.
Récidive
Déjà en 2016, Justin Bieber 
avait voulu se faire des drea-
dlocks, et déjà à l’époque il 
avait été accusé d’appropria-
tion culturelle. La pop star 
qui avait alors 22 ans avait 
tenté de se justifier dans une 
vidéo, déclarant : « C’est 
drôle d’être bizarre. Si vous 
n’êtes pas bizarres, je ne vous 
aime pas ».

Dès les premières appa-
ritions promo pour 
l’épisode spécial de 

Friends, baptisé The Reunion, 
les fans de la série culte se 
sont inquiétés pour l’état de 
santé de Matthew Perry. L’ac-
teur, qui n’a jamais caché ses 
problèmes avec l’alcool et son 
addiction aux médicaments, 
avait l’air non seulement un 
peu absent, mais il semblait 
devoir lutter pour parler. Sur 
les réseaux sociaux, les mes-

sages ont fusé dans lesquels 
certains n’hésitaient pas à 
se moquer de l’interprète de 
Chandler Bing.
Pas de panique, selon Ben 
Winston, le réalisateur de cet 
épisode très attendu.
« Il allait très bien. Les gens 
peuvent parfois être méchants. 
J’aimerais qu’ils ne le soient 
pas. J’ai adoré travailler avec 
lui. C’est un homme brillam-
ment drôle et j’ai trouvé qu’il 
avait de bonnes répliques dans 

l’émission. Je me suis senti 
heureux et chanceux d’être en 
sa présence et de le diriger sur 
quelque chose comme ça », a-
t-il déclaré dans un podcast du 
Hollywood Reporter.
Toujours drôle
Et pour ceux qui seraient 
encore soucieux, Kevin S. 
Bright, le producteur histo-
rique de Friends, a lui aussi 
tenu à être rassurant. « Les 
gens disent ce qu’ils veulent. 
Je n’ai rien à dire à ce sujet, 
sauf que c’était génial de le 
voir. Et je pense qu’il est très 
drôle dans l’émission. Mais 
oui, je pense qu’il va bien. Il 
a l’air plus fort et mieux, com-
paré à la dernière fois que je 
l’ai vu, et il est excité à l’idée 
d’aller de l’avant », a ajouté 
le créateur du programme 
dans un entretien pour le Hol-
lywood Reporter.
Matthew Perry semble en tout 
cas ravi d’avoir tourné cet épi-
sode. L’acteur de 51 ans, qui 
s’est fiancé avec la productrice 
Molly Hurwitz en novembre 
dernier, avait révélé le 19 mai 
dernier qu’il avait beaucoup 
pleuré pendant le tournage.

On sait désormais qui 
va incarner le pa-
triarche du clan Brid-

gerton dans la saison 2 de la 
série de Netflix. D’après Dea-
dline, Rupert Evans a été re-
cruté pour interpréter Edmund 
Bridgerton, un personnage qui 
n’a jamais été aperçu dans le 
programme, puisqu’il est 
décédé (d’une réaction aller-
gique à une piqûre d’abeille) 
avant le début de l’intrigue de 

la première saison. Ce qu’on 
sait du père Bridgerton, c’est 
qu’il a toujours été aimant et 
patient avec ses enfants, et 
qu’il aimait son épouse Vio-
let d’un amour profond. Une 
information pas anodine à une 
époque où les mariages arran-
gés, dans la noblesse londo-
nienne, étaient fréquents.
La deuxième saison de La 
Chronique des Bridgerton 
doit se focaliser, comme 

le deuxième livre de Julia 
Quinn, dont la série est une 
adaptation, sur la quête d’An-
thony Bridgerton, l’aîné des 
huit enfants, pour trouver une 
épouse.
Pas longtemps
Difficile de déterminer dans 
quelle mesure Edmund Brid-
gerton peut-être impliqué 
dans cette trame, dont les 
événements se déroulent bien 
après sa mort, mais d’après 
Deadline, il devrait apparaître 
sous forme de flashbacks, ce 
qui permettrait également de 
mettre en scène une jeune 
Violet Bridgerton, qui doit 
également être un des person-
nages de la série spin-off de 
Bridgerton, basée sur la reine 
Charlotte.
Que les fans de Charmed, la 
série dont Rupert Evans étaient 
une star, ne se réjouissent pas 
trop vite : l’acteur n’a pour le 
moment officiellement signé 
que pour un épisode. La trame 
narrative dans laquelle il sera 
intégré ne devrait donc pas 

très longue. Néanmoins, il 
pourrait bien lui aussi partici-
per au spin-off.
La saison 2 de La Chronique 
des Bridgerton est actuelle-
ment en tournage à Londres. 

Netflix n’a pas encore annon-

cé de date de diffusion, mais 
elle devrait vraisemblable-

ment être disponible en début 
d’année prochaine.

Critiqué pour ses 
dreadlocks, Justin Bieber 

se rase le crâne

Une star de « Charmed »
 rejoint le casting de « La Chronique des Bridgerton »

 Le réalisateur de l’épisode spécial 
de « Friends » assure que Matthew 

Perry va bien
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Elections législatives du 12 juin

L’homme d’affaires Bentoumi Yazid :
La wilaya d’Annaba  peut devenir une puissance 

économique régionale en Algérie

Je ne suis pas politicien 
professionnel, je ne 
fais pas de la politique 

politicienne, ce n’est pas 
mon métier. Si je suis venu 
au RND c’est pour servir 
mon pays avec mes idées et 
mon programme, c’est ma 
seule et unique motivation. 
Si aujourd’hui, je me 
présente à la députation 
dans la wilaya d’Annaba, 
c’est toujours pour servir 
mon pays l’Algérie et la 
wilaya d’Annaba, une 
ville qui mérite un statut 
de grande puissance 
économique, régionale, au 
regard des moyens et des 
atouts dont elle est dotée, 
tant sur le plan industriel, 
agricole, agro-industriel, 
commercial et touristique 
notamment. C’est en ces 
termes directs et spontanés, 
plein de ferveur, que le 
candidat favori du RND 
à la députation, Yazid 
Bentoumi, l’homme 
d’affaires et Président du 
club historique de la ville de 
Bouna, répond-t-il à chaque 
fois à la presse. ‘’Nous 
sommes partants pour ce 
scrutin des  législatives 
un rendez-vous crucial   
pour l’avenir de notre 
état et de notre pays, pour 
immédiatement se mettre 
au travail, au lendemain 
du vote. Notre objectif est 
désormais de lancer sans 
tarder une dynamique 
nouvelle pour doper 
l’économie de la quatrième 
wilaya du pays par tous 
les moyens possibles, et 
tous ces moyens existent 
croyez-moi pour  stimuler 
les activités industrielles, 
et agro-industrielles, via la 
création des centaines de 
PME et PMI, dans la région, 
capables de générer de 
suite des milliers d’emplois 

pour les jeunes (hommes 
et femmes)  chômeurs 
universitaires, techniciens 
et autres cadres, a-t-il tenu à 
souligner. L’homme insiste 
inlassablement sur la 
nécessaire confiance qu’il 
est indispensable de capter 
chez les franges populaires 

annabi « Avec la confiance, 
la main dans la main, nous 
sommes capables de sortir 
rapidement  de la crise  et 
générer, l’espoir chez le 
peuple», croit-il fermement. 
Il cite à titre d’exemple 
le complexe sidérurgique 
d’el Hadjar, qui dans 

le cadre de l’industrie 
industrialisante, est capable 
de créer d’autres unités 
industrielles et renforcer  
son potentiel  emploi    par 
plusieurs centaines de 
postes permanents. Pour 
Yazid Bentoumi, seul 
l’espoir peut sauver le 

pays. Ce n’est pas avec 
le pessimisme généralisé 
et l’inaction politique 
marquée par l’absence 
de projets ou le boycott 
insensé des élections qu’on 
peut redresser l’économie 
de l’Algérie et conforter sa 
stabilité et son avenir.
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